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Avant le Grand Prix du Canada, 
championnat du monde
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Le Soleil, Clément Thibeoult

Alain Prost occupe toujours le premier rang dans la course au

Qui sont ces 
as du volant?

page D-2

Aussi, Télé-Soleil dans 
les coulisses du Grand Prix

PAR

par Louise LEMIEUX

Notre système judiciaire donne une place prépondérante au 
citoyen ordinaire: choisi comme juré, il doit décider de la 
culpabilité ou de l’innocence d'un pair accusé d'un crime grave.

Pourtant les candidats jurés poussent un soupir de sou­
lagement en apprenant que leur candidature n’a pas été retenue 
pour prendre place sur une des 12 chaises de jurés, au premier 
matin du procès. Peur de la justice? Peur de perdre temps et 
argent? Plutôt peur de l'inconnu, puisque celles et ceux qui ont 
vécu l’expérience en ressortent fatigués mais enrichis.

Au cours de cette série de reportage publiés à compter de 
lundi, la journaliste Louise Lemieux, affectée à la couverture du 
secteur “justice”, a tour à tour rencontré ex •jurés, ex-accusés, 
avocat criminaliste, psychiatre, shérif, et juge qui exposeront leur 
point de vue sur les procès par jury.

Quatre ex-jurés, deux femmes et deux hommes, raconteront 
leur expérience. Deux ex-accusés nous diront les sentiments 
qu’ils ont vécus au cours de leur procès aux assises. Dans un 
troisième volet, nous verrons comment être choisi comme juré, 
c’est vraiment une question de hasard. Dans les deux derniers 
textes, publiés jeudi, nous ferons le point sur les procès avec jury: 
pourquoi il y en a de moins en moins, quels sont les changements 
à apporter à cette institution.
-------- - -------- ........................................ . ..........
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Ensoleillé, aujourd'hui. Pas­
sages nuaggux dans l’EsL 
Maximum de 22. Demain, 
beau à Québec et plutôt nua-
geux dans l'Est

détails, page H-2
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course à la direction

lutte 
portée

limite
OTTAWA (PC. LE SOLEIL) 

— Les dirigeants des campagnes 
des principaux candidats à la 
direction du Parti progressiste- 
conservateur n’ont à peu près 
pas dormi de la nuit dans l’espoir 
de conclure des alliances en vue 
du scrutin qui commence ce ma­
tin.

Si, de l’avis des ob­
servateurs. le discours du Terre- 
Neuvien John Crosbie a été le 
meilleur de ceux des huit can­
didats, hier soir, la course reste 
grande ouverte, bien que le pre­
mier rang au premier tour de 
scrutin soit concédé depuis long­
temps à Joe Clark.

Les rivaux de ce dernier ont 
tenté toute la nuit de conclure 
des accords dans l’espoir de blo­
quer la voie à l’ancien premier 
ministre.

Ainsi, selon une rumeur qui 
circulait hier soir, au centre ci­
vique d’Ottawa, le millionnaire 
Peter Pocklington aurait décidé, 
s’il n’obtient pas au moins 300 
votes des 2,919 délégués inscrits, 
au premier tour, d’accorder im­
médiatement son appui à celui 
qui serait alors au deuxième 
rang. En raison du succès obtenu 
hier par M. Crosbie, il se pourrait 
que la deuxième place au pre­
mier tour soit l’objet d’une lutte 
épique entre les forces de MM. 
Crosbie et Mulroney.
Discours à saveur québécoise

Tous les candidats appelés à 
prendre la parole, hier, devant les 
militants conservateurs réunis 
au centre civique d’Ottawa se 
sont adressés aux Québécois et

Voir pago A-2, LUTTE
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Pendant les discours des candidats, hier soir, les partisans de Brian 
Muironey avaient entouré ceux de Joe Clark.

John Crosbie a 
volé la vedette

richard
daignault

à Ottawa
Le Terre-Neuvien. John 

Crosbie, a volé “le show" au 
congrès conservateur hier soir.

Son style oratoire à l’em­
porte-pièce a soulevé l'en­

thousiasme de ses troupes et for 
cé l’admiration de centaines de 
délégués engagés envers d'autres 
candidats.

Son tour de force fut de tirer 
avantage, d'une façon tout à fait 
spectaculaire, de la gaffe in 
croyable qu’il commettait il y a 
quelque temps en disant qu'on 
pouvait aspirer à devenir premier 
ministre du Canada sans parler

le français
Il a commencé son discours 

en prononçant, je devrais dire en 
mâchant, deux phrases en fran 
çais. L'audace de la manoeuvre a 
surpris tout le monde. Les efforts 
visibles de son acrobatie lin 
guistique a déclenché les cris 
d'admiration de ses troupes et 
son accent fort spécial a fait
Voir pago A-2, CROSBIE 

• Autres textes et photos, pages A-3 et A-4 
e Dossier, page B-2

Selon Me Jean Keable
Les agents fédéraux vont 
échapper aux provinces
par Léonce CAUDREAULT

L'ancien président de la 
Commission d’enquête sur les 
opérations policières en territoire 
québécois, Me Jean Keable, est 
d'avis qu'il ne sera plus possible 
désormais à une province d’ins­
tituer une commission d'enquête

comme celle mise sur pied par le 
Québec, dans la foulée des tra­
vaux de la Commission Mac­
donald sur certaines activités de

la Gerdarmene royale du Ca­
nada.

Avec le projet de loi C-157 
déposé aux Communes le 18 mai

DOSSIER, P*9« »-3

pour créer un nouveau Service 
canadien de renseignement de 
sécurité (SCRC) détaché de la 
GRC, l’examen du travail des 
agents de renseignement échap 
pcra totalement à la juridiction 
des provinces. Le Québec ne 
Voir pago A-2, AGENTS
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LUTTE (Suite de la première page)
ont promis de prendre des me­
sures pour que les citoyens du 
Québec se sentent à l'aise dans 
un pays dirigé par le Parti 
conservateur.

Michael Wilson s’est dit prêt 
à se battre pour garantir aux 
Québécois la protection de leur 
identité. "Pour encourager l’es­
sor de notre parti au Québec, a-t- 
il dit, il ne suffit pas de se limiter 
& des gestes symboliques, mais il 
faut un travail constant pour 
offrir une véritable alternative.”

Le Terre-Neuvien John 
Crosbie, à qui on reproche depuis 
le début de la campagne de ne
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pas s’exprimer en français, s’est 
engagé à le parler et le comp­
rendre d’ici la prochaine élection 
fédérale.

“Pour espérer remporter une 
victoire, a-t-il lancé, ü faut unir 
les francophones aux an­
glophones, il faut surmonter nos 
faiblesses dans le Canada fran­
çais”, a déclaré Bnan Mulroney.

Il a réaffirmé sa fierté d’être 
Québécois et Canadiens, tout en 
refusant de choisir entre ses 
deux loyautés.

De son côté, l’ex-premier mi­
nistre et candidat à la direction 
du PC, M. Joe Clark, a abordé le 
même thème que ses adversaires 
en rappelant que les Québécois 
voulaient ce pays “mais dans le 
respect de leur culture et de leur 
spécificité”.

Contrairement aux attentes, 
les discours n’ont pas été très 
significatifs et convaincants. La 
majonté des huit candidats à 
prendre la parole, hier, ont repris 
les thèmes économiques, sociaux 
et politiques qu’ils avaient déjà 
largement développés au cours 
de la campagne de 80 jours qui 
prend fin, aujourd’hui, par le 
choix d’un nouveau chef conser­
vateur. Seul M Crosbie a vrai­
ment livré un message fougueux 
et flamboyant.

(Suite deAGENTS
pourrait donc “récidiver” avec 
une nouvelle “Commission Kea 
bte

L’avocat Jean Keable, qui a 
laissé son nom à la commission 
qu’il a présidée, a affirmé au 
cours d’une entrevue au SO­
LEIL, qu’il appuyait son in­
terprétation sur deux raisons 
principales

La première, c’est que le 
SCRC sera sans aucune équi­
voque une institution fédérale, 
régie par une loi du Parlement
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CROSBIE
pouffer de nre une bonne partie 
de l'auditoire et bon nombre de 
journalistes.

Mais le tour était joué II a 
ensuite promis solennellement 
qu'il parlerait bien le français 
lors de la prochaine élection fé­
dérale "en 1985”. Autre ovation.

Le candidat le plus en­
dommagé par le succès de Cros­
bie est sans doute Bnan Mul­
roney, l’homme d'affaires qué­
bécois, dont on disait, jeudi, et 
même hier dans les journaux de 
Toronto, qu’il était en ascension 
sur tous les fronts. Mulroney 
était le premier des huit can­
didats à la direction du Parti 
conservateur à prendre la parole 
devant l’ensemble du congrès 
rassemblé sur le parquet et dans 
les estrades du Civic Center.

Ses organisateurs se disaient 
que si Mulroney faisait un bon 
discours cela rendrait la lâche de 
ceux qui parleraient après lui 
plus difficile.

Mais Mulroney a raté l’oc­
casion qui lui était présentée. 
D’abord tl était visiblement ner­
veux. Il a répété essentiellement 
les principaux arguments de sa 
campagne, et plus par­
ticulièrement celui voulant que 
les conservateurs auraient avan-

la première page)
canadien. Il rappelle à ce titre 
que la Cour suprême avait jugé à 
l’époque de sa commission qu’u­
ne telle commission provinciale 
ne pouvait examiner une ins­
titution fédérale (GRC) comme 
telle, mais qu’elle pouvait le faire 
de façon incidente par l'enquête 
sur des actes illicites de ses 
agents.

La deuxième raison, qui dé­
coule directement de la pre­
mière, s'appuie sur l’article 52 du 
projet de loi qui établit de ma­
nière exclusive qu’il appartiendra 
au seul procureur général du Ca­
nada de consentir des poursuites 
pour infractions à une loi qui 
pourrait découler "d’activités 
constituant des menaces envers 
la sécurité du Canada”. Cela si­
gnifie qu’une province ne pour­
rait, par le biais par exemple 
d’une enquête et d'accusations 
sur un cambriolage d’une agence 
de presse ou d’un vol de liste de 
membres d’un parti politique ins­
pirés par une menace à la sé­
curité du pays, enquêter sur les 
activités des agents du SCRC.

A la suite de l’enquête Kea­
ble, le Québec avait d’ailleurs 
porté des accusations contre des

(Suite de la première page)
tage à élire un Québécois à la 
tête de leur parti

Mais, contrairement à Cros­
bie qui se laissa emporter par son 
style flamboyant, Mulroney a 
voulu mettre la pédale douce 
pour ainsi dire. Il a atténué la 
force naturelle de sa voix et il a 
aussi atténué le contenu de son 
discours.

Ses troupes, sur le plancher 
du congrès, ont démontré un bel 
enthousiasme mais elles ne brû­
laient pas de ces emportements 
qui ébranlent les voûtes et font 
trembler l'opposition.

Joe Clark a prononcé un 
excellent discours, toutefois il 
souffrait visiblement d'une très 
mauvaise gnppe et ses délégués, 
formant un très gros tiers de 
l’ensemble du congrès, étaient 
fatigués après avoir attendu si 
longtemps pour entendre l’hom­
me de leur choix. Clark était le 
cinquième orateur au pro­
gramme et les délégués étaient 
assis depuis quatre longues heu­
res, dans une atmosphère suf­
focante et surchauffée, avant 
que leur tour arrive de se livrer à 
des démonstrations bruyantes.

L’essentiel de l’activité des 
congressistes ne se déroule pas 
nécessairement devant les ca­
méras de la télévision. Les ma-

agents de la GRC, contrairement 
à d’autres provinces qui avaient 
choisi de n’intenter aucune pour­
suite judiciaire, suivant l’e­
xemple d’Ottawa.

Le nouveau service secret 
jouira d’une immunité et d’une 
protection de son caractère se­
cret qui empêcheront à toutes 
fins utiles les provinces de s’im­
miscer dans les activités de cet 
organisme.

Les gouvernements pro­
vinciaux perdent, avec ce projet 
de loi, tous les pouvoirs qu’ils 
pouvaient avoir sur les activités 
relatives à des enquêtes de ren­
seignements de sécunté sur leur 
territoire. Le projet de loi ouvre 
même la porte à des ententes de 
service avec les différentes po­
lices du pays (provinciales et mu­
nicipales), avec le consentement 
du solliciteur général du Canada.

Lors d’une réunion récente à 
Charlottetown, les procureurs 
provinciaux ont déjà fait connaî­
tre leur opposition au projet de 
loi qui leur retire tout droit de 
regard sur l’administration de la 
justice (de compétence pro­
vinciale), relative à des activités 
liées à la sécurité du Canada.

noeuvres de coulisse jouent un 
rôle très important surtout dans 
un congrès comme celui-ci où les 
trois premiers candidats. Clark. 
Mulroney et Crosbie. se re­
trouvent dans une situation très 
serrée où personne n’est assuré 
de la victoire au premier tour, ni 
même au deuxième ou troisième 
tour de scrutin.

Roch LaSalle, le député de 
Joliette et loyal lieutenant de 
Clark, est très actif auprès des 
délégués de Mulroney pour les 
convaincre de changer de camp.

Une déclaration de Mul­
roney a piqué LaSalle au vif. 
Mulroney a dit que la raison 
pour laquelle il avait décidé de ne 
pas se présenter candidat dans 
Joliette, en 1981, lors d’une élec 
tion complémentaire, c’était le 
fait que LaSalle avait besoin d’é- 
tre député pour gagner sa vie.

LaSalle répétait hier à qui 
voulait l’entendre que c’était “un 
mensonge" que Mulroney vé­
hiculait et que cela en disait long 
“sur ce personnage” et que “ça 
promettait pour l’avenir”.

J’ai dit à LaSalle: “Que fe­
riez-vous si Mulroney devenait le 
chef du parti?”

A-2

LaSalle a répondu, en ser 
rant les dents: “Qu’il essaie donc 
de fonctionner sans le seul dé 
pulé conservateur du Québec!”

Jeudi. M. Mulroney avau 
fait des progrès. Même hier ma 
tin un important personnage de 
la délégation de Clark, de la Co­
lombie-Britannique. qui a de­
mandé de taire son nom, disait 
que si Clark éprouvait des dif­
ficultés lors du vote aujourd'hui, 
il appuierait Mulroney.

Mais depuis le discours mi­
racle de Crosbie hier sou-, il faut 
se demander ce qui va arriver.

Certains délégués ont dit à 
des journalistes, sur le plancher 
du congrès, qu’ils avaient décidé 
de changer de camp. Robert 
Flack de Toronto, par exemple, a 
dit qu’il s’était engagé envers 
David Crombie.

Mais les paroles de Crosbie 
l’avaient converti au Terre-Neu- 
v len. “Avant ça. a-t-il dit je m’é 
tais promis de voter pour Mul­
roney au deuxième tour.”

D'enthousiastes qu’ils 
étaient jeudi, certains or­
ganisateurs de Mulroney sont 
devenus inquiets. Il ne reste plus 
que quelques heures avant le 
vote qui débute ce matin.

Changements 
* ■ pour samedi

SOLEIL et dimanche
Complément 
au Télé-Soleil

SAMEDI 
11 JUIN

Option A — Radio- 
Canada

12h00 Congrès du Parti 
conservateur
(Suite)

22h30 Bulletin de 
nouvelles 

23hl5 La Formule 
Atlantique 

00h45 Cinéma
Option B

12h00 (Voir option A) 
18h00 Le téléiournal 
18h05 Le monde 

merveilleux de 
Disney

19h00 L'incroyable 
Hulk

20h00 Hors Série
Merci camarade

2lh00 La Formule 
Atlantique

Option A —TVA 
12h00 Le Choix d’un 

chef
14h00 Ciné Week-End: 

programme 
double:
Bennv Goodman ET "Ma­

nages en blanc E.-U. 1971.
17h54 L'album sportif 
22h00 D’un bonheur à 

l'autre

Option B
12h00 (Voir option A) 
UhOO Ciné Week-end:

"Le petit baigneur'’. Fr. 1968
17hS4 L'album sportif 

Option C
12h00 (Voir option A) 
17h54 L’album sportif

Option D
12h00 (Voir option A)

— Lotto 6/49 — Lo 
Quotidienne 

22h00 Mini-Séries:
"La legenoe irlonaoise

OlhOO X Best of the 
Midnight Special

DIMANCHE 
12 JUIN

OÜhSS O CL- Q GD CE 
CD 32) (B 3S
Ouverture et 
horaire
(N B Lo Formule Atlantique 
ne sero pos présentée à
mm.

14h30 CB Chemical 
Ghosts

IShOO CB Untamed 
World

15h30 CB Question 
Period 

17830 0 Wild 
Kingdom 

18H00 CB Bilan du 
Congrès 
conservateur 

18h30 CB Sauve qui 
peut
(lh)

23h05 CB Ciné-Soir:
Poursuite dons le Grand 

Nord’.
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course à la direction

OTTAWA (d'après PC) — Les 
candidats conservateurs ne s'en­
tendent guère sur la situation au 
Moyen-Orient et les moyens d’y 
instaurer la paix.

D'un côté. M. Bnan Mulroney 
se dit “totalement et in­
discutablement” voué à la défense 
et à la sécurité de l'Etat d’Israël et 
considère l’Organisation de li­
bération de la Palestine comme "un 
instrument du terrorisme".

De l’autre. M. Peter Poc- 
khngton affirme qu’il faudra bien 
donner “un bout de terrain” aux 
Palestiniens comme on en a donné 
un aux Israéliens.

Au centre. M. David Crombie 
affirme qu’lsraël a droit à sa sé­
curité. comme les Palestiniens ont 
droit à leur sécurité et à un foyer 
national.

Quant à M. John Crosbie. il ne 
croit pas qu'il faille reconnaître 
l'OLP avant que cet organisme n’ait 
reconnu l’existance d’Israël

Autre pomme de discorde, l'a­
dhésion du Canada à l’Organisation 
des Etats américains.

MM. Joe Clark et Michael Wil­
son s’y opposent, affirmant que l’in­
fluence du Canada en Amérique 
latine pourrait être limitée plutôt 
qu'augmentée par une telle dé­
cision.

M. Crombie affiche une po­
sition mitoyenne, soutenant que le 
Canada pourrait adhérer à l'OEA. 
mais à la condition de ne pas signer 
le traité de défense mutuelle de Rio 
“qui aurait fait du Canada un allié 
de l’Argentine dans la guerre des 
Malouines”.

Pour M. Mulroney, le Canada 
doit devenir membre de l’OEA mal­
gré les quelques désavantages, par­
ce qu'il est préférable d'être à la 
table que de ne pas y être.

Enfin, MM. Peter Pockilington 
et John Gamble sont résoluent pour 
l’adhésion à l’OEA pour que le Ca­
nada y appuie la position des Etats- 
Unis.

Une volte-face sur 
l’aide extérieure

OTTAWA (d'après 
PC) — Revirement de 
situation à l'atelier “le 
Canada et le monde” 
au congrès conser­
vateur, alors que trois 
des quatre candidats 
qui se sont adressés 
aux délégués, hier, se 
sont prononcés en fa­
veur de la conti­
nuation des pro­
gramme d’aide aux 
pays en dé­
veloppement.

Jeudi, seul M. Joe 
Clark préconisait le 
maintien de tels pro­
grammes; or. hier ma­
tin. MM. David Crom­
bie. John Crosbie et 
Brian Mulroney fai­
saient de même.

Seul M. Peter Poc- 
klington est revenu 
avec son thème main­
tenant familier de rem­
placer l'aide directe 
aux pays en voie de 
développement par 
l'envoi d'hommes d’af­
faires à la retraite et 
d'étudiants pour leur 
montrer le seul vrai

chemin du dé­
veloppement. soit la li­
bre entreprise.

M. Crombie a sou­
tenu. pour sa part, que 
le Canada devait conti­
nuer son aide à tous 
les pays qui sont vic­
times de désastres na­
turels. quel que soit 
leur régime politique.

Pour M. Crosbie. 
tout programme d’aide

économique est à l’a­
vantage du Canada car 
le plus tôt les nations 
défavorisées dé­
velopperont leur éco­
nomie. le plus tôt elles 
pourront commercer 
avec le Canada.

Quant à M. Mul­
roney, il veut réo­
rienter les programmes 
d’aide pour les rendre 
plus efficaces.
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647-3270
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BUREAUX A LOUER
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ATTENTION! CÉLIBATAIRES 
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restaurants en ville
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La Bouffe des 
Courtisans inc. 

658-7947
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prertve, soupe. se.a a nos Ira s

Un choix 
difficile, 
explique 
un indécis

Ces délégués ont oublié un moment, hier, les rivalités partisanes pour 
s’en donner à coeur joie dans une danse à la chorégraphie instantanée 
lors du barbecue géant qui a précédé les discours des candidats

Questions internationales

Divergences de vues

par Roger SMITH
OTTAWA (CP) — Pour au 

moins un délégué indécis, tout ce 
qu’il a vu et entendu au cours du 
congrès conservateur n'a fait que 
compliquer le choix qu’il doit ex­
primer aujourd’hui

M. Wilbur Naddy, de Mon­
tague, lle-du-Prince-Edouard. “pen­
chait” du côté de Joe Clark et de 
John Crosbie lorsqu’il est arrivé à 
Ottawa mardi. 11 n’avait pas écarté 
également les candidatures de Brian 
Mulroney, Peter Pocklington ou de 
Michael Wilson.

Après deux jours passés dans 
les ateliers, les réceptions et les 
“suites d’hospitalité", Naddy dit 
qu’il ne peut encore en arriver à 
faire un choix définitif.

Sa liste prioritaire de deux 
noms en comporte quatre main­
tenant car il y a ajouté les noms de 
Wilson et de Pocklington. Comme 
bien d’autres délégués, Naddy es­
pérait que les discours d’hier l’ai­
deraient à se “brancher”.

“C’est pas facile de se décider”, 
a-t-il expliqué hier. "Le fait de pou­
voir dire bonjour à un candidat ne 
vous dit pas ce qu’il pourrait faire 
comme chef du parti.”

Durant ses deux premiers jours 
à Ottawa, M. Naddy a parlé deux 
fois à Pocklington, a vu John Cros­
bie dans sa suite d'hôtel a conversé 
brièvement avec Wilson à une ré­
ception et a vu. Clark et Mulroney 
de loin à des ateliers.

Ses conclusions

Naddy a dit hier qu’il pourrait 
voter pour Wilson pour encourager 
le député torontois à tenter sa chan­
ce une autre fois s'il n’était pas élu 
aujourd’hui.

Par ailleurs. Pocklington l'a im­
pressionné comme étant un homme 
franc qui sait écouter. “Quand vous 
lui parlez, il ne donne pas l'im­
pression de penser à mille et une 
autres choses. Vous parlez à d'au­
tres candidats et simplement en re­
gardant leurs yeux, vous voyez 
qu’ils pensent plus au scrutin qu'à 
vous."
• M. Naddy a dit que ses réserves 
au sujet de Crosbie. en raison de 
l'unilinguisme de ce dernier et de 
son incapacité probable à permettre 
une percée cruciale du parti au 
Québec, n’avaient pas été di­
minuées par la promesse du Terre- 
Neuvien d’apprendre le français 
avant la prochaine élection. "Ça va 
être difficile pour un homme de 52 
ans. S’il avait 19 ou 25 ans, j’y 
croirais plus.”

Naddy doute aussi des chances 
des conservateurs si Clark est re­
porté à la direction. Tous ses amis 
libéraux de son village disent que 
Clark serait le conservateur le plus 
facile à vaincre, a-t-il expliqué.

Quant à Mulroney. il n’a pas du 
tout impressionné le délégué de l’I- 
le-du-Prince-Edouard

SI Peter Pocklington a soudainement été entouré, hier, d'une foule de 
délégués au Centre civique d'Ottawa, ce n'était pas à cause de la 
présence de sa femme Eva mais bien de celle de son “employé" des 
Oilers d'Edmonton, le tout aussi célèbre Wayne Gretzky.

En bref...en bref...

M. Robert Stanfield, l'ancien leader du Parti conservateur, avait pris 
place aux côtés de Joe Clark et de sa femme Maureen McTeer. pour 
entendre les discours des autres candidate hier soir. M. Clark avait 
succédé à M. Stanfield, il y a sept ans. dans le même stade couvert

Promesse de Clark
Reporté au pouvoir, un gou­

vernement Joe Clark déposerait 
presque immédiatement un nou­
veau budget modifiant de façon 
draconnienne la politique éner­
gétique du gouvernement fédéral. 
C’est ce qu’a promis l’ex-chef 
conservateur, hier, à l'atelier sur les 
questions économiques.

Gifle de Crosbie
John Crosbie a servi, hier, une 

gifle publique à son ancien chef à ce 
même atelier en disant qu'un gou­
vernement Crosbie, porté au pou­
voir, acceptera son rôle de gou­
vernement minoritaire si la po­
pulation ne lui accorde pas la ma­
jorité des sièges. On se souviendra 
que M. Clark, à la tête d’un gou­
vernement minoritaire, s’était alors 
engagé à gouverner comme s’il 
avait eu une majorité.

2,000 journalistes
Les dirigeants du congrès ont 

limité l’accréditation des jour­
nalistes à 2,000 personnes. Ce nom­
bre était déjà atteint, hier. Presque 
aussi nombreux que les journalistes, 
il y avait les “recherchistes" qui 
comptaient dans leurs rangs Cathy 
Pitfield. la nièce de l'ancien bras 
droit de M. Trudeau. Michael Pit- 
field.

Répartition des délégués
A 15h. un total de 2,802 dé­

légués, sur une possibilité de 3,157, 
s’étaient inscrits. De ce total, on 
dénombrait 1.884 “seniors" et 920 
“juniors". De plus. 1,231 suppléanb» 
s’étaient présentés au Centre ci­
vique, soit 784 “seniors” et 447 “ju 
mors". Les inscriptions prenaient 
fin à 21h.

Votre note,
M. Pocklington

Dans les engagements de M. 
Peter Pocklington, il n’y a sûrement 
pas celui de payer rapidement ses 
comptes. En effet, après l'hôtel 
montréalais Le Manoir Lemoyne. 
qui lui réclamait $1.442.73 au début 
de la semaine, voilà que d’autres 
hôtels un service de distribution de 
courrier et le principal auteur de ses 
discours se plaignent de ne pas 
avoir été payés. Brian Swarbnck, 
qui a écrit plusieurs textes pour le 
millionnaire, a dit qu'il n'avail pas 
reçu les $6,000 promis pour la ré­
daction de huit discours. L’or­
ganisation du candidat a fait savoir 
“que tous les comptes seraient 
éventuellement payés.”

Tout un barbecue!
Pas moins de 400 têtes de bétail 

de l'Alberta ont été mises à cont­
ribution pour nourrir les convives 
au barbecue géant d’hier midi. Le$ 
agapes ont coûté $80.000 et ont 
permis d’offrir 8,000 biftecks cuits 
sur une tonne de charbon de bots 
allumé par une soixantaine de litres 
de pétrole.

CLINIQUE
DENTAIRE

A VENDRE OU A LOUER
— Située au centre du Grand Charles- 

bourg.
— Près des grandes arteres et du 

Centre d’achats.
— Installation complétée pour un den­

tiste avec possibilité d'expansion
— Clinique installée en 1982 
Pour visiter, communiquer avec

M. Michel Langevin 
(418) 683-1583

Dr Denis PERREAULT
Nouveau dentiste

Les Drs Darveau, DeBiois, Tardif & Ass sont heu­
reux d annoncer leur association avec le Dr Denis 
Perreault, nouveau gradué de ! Université Lava 
En plus de sa formation academique en médecine 
den*aire ie Dr Perreault a particpe a un stage hosp 
ta'ier en chirurgie buccale à I Enfant-Jesus 
Clinique Dentaire Sur rendez-vous
Darveau. DeBlois seulement
Tardif A Ass. lundi au
1175. rue Lavigene vendredi 8h à 21 nres
suite 100 samedi 9h a 14 nres
Ste-Foy. 653-5412 Urgence 6S6-6683
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L’économie a priorité sur 
les questions sociales course à la direction

par Maurlca GIRARD
OTTAWA (PC) — Partisan in­

conditionnel de l'entreprise privée et de 
la réduction du rôle de l'Etat dans 
l’économie, le conservateur typique 
n'est pas fnand de programmes so­
ciaux.

Et les quelques centaines de dé­
légués au huitième congrès à la di­
rection du PC ont été plutôt contents 
d’entendre les huit aspirants à la di­
rection du parti soutenir, au cours des 
deux séances d’études à l’atelier des 
affaires sociales, qu'essentiellement, le 
social passe par l'économique.

Si l'assistance à un atelier doit 
refléter fidèlement l’intérêt que les 
membres du parti accordent aux ques­
tions sociales, il faut en conclure que 
les programmes d’aide aux défavorisés 
laissent le conservateur moyen dans la

plus totale indifférence
En fait, l’importance de la foule 

aux discours des candidats était di­
rectement proportionnelle à l'appui que 
l'orateur recevait des délégués.

La salle était pleine aux pré 
sentations de Joe Clark et de Bnan 
Mulroney, à moitié vide quand John 
Crosbie et Michael Wilson se sont pré 
sentés au podium et tristement déserte 
pour les discours de John Gamble et de 
Neil Fraser, ce dernier ayant dû pra­
tiquement implorer une des quelques 20 
personnes de l'assistance de l’interroger 
sur son programme social

D’ailleurs les questions posées à la 
fin des présentations des candidats dé 
bordaient très souvent le domaine so­
cial pour toucher la politique (l’appui 
du PQ à Joe Clark), la défense (tests des 
missiles Cruise), les services de sécurité 
et le sort qu’a réservé le gouvernement

fédéral aux Japona^ pendant la Deu­
xième Guerre mondiale.
L'économia avant tout

“La politique économique définit la
politique sociale”, a résumé de façon 
explicite l’ex-maire de Toronto David 
Crombie, qui a fait du jogging et des 
chandails jaune canane sa marque de
commerce

A peine plus nuancé dans son pro­
pos, le chef démissionnaire Joe Clark, le 
premier à participer k l’atelier, a déclaré 
à ses délégués enthousiastes "Le meil­
leur programme social c'est la création 
d’emplois”.

Il a proposé de bonifier les régimes 
de pension, d'introduire des mesures 
pour aider les célibataires retraités “qui
éprouvent le plus de difficultés à sa­
tisfaire à leurs besoins les plus élé­
mentaires".
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1285, St-Vallier ouest 
Québec —683-2211

17-B, Principale E.f 
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I Maureen Forrester
dans un récital de heder rie Brahms
■ PALAIS MONTCALM

8 iinllet à 19h30 
8.00$ 10.00$ 12.00$
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■Carlo et Alberto 
colomraïoni

CAIUO {T ALBERTO COLÛMBAtOkt

«Ils sont merveilleux, intempestifs, irrésistibles Ces deux com­
pères. frères d armes, frères d âmes, sont extraordinaires Fel­
lini les a adorés» le Soir
■ INSTITUT CANADIEN

Ou 13 au 16 luillet à 22h 
7 00$
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«Si le geme consiste à parvenir à creer une chose fascinante et 
un peu mystérieuse a partir rie nen ILS RA0EIS sont incontes 
tablement géniaux » Journal La Libre Belgique

■ INSTITUT CANADIEN
Ou 8 au 11 juillet à 22h 
7.00$
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■ GRAND THEATRE DE OUEBEC 
Salle Octave-Crémane

'QUÉBEC & MONTRÉAL (équipés combinées*
12. 13. U juillet à 23h30
900$
QUEBEC VS MONTRÉAL 
15. 16 juillet à 23h30 
900$

LIGUE NATIONALE D IMPROVISATION 
VS
LIGUE FRANÇAISE 0 IMPROVISATION 
17 juillet i 23h 30 9 00$
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L'ennemi juré du système métrique, l’ancien fonctionnaire fédéral Neil Fraser,a découvert une 
autre fols, hier, è l’atelier des affaires sociales, que son statut de candidat ne lui garantissait pas la 
présence d’un auditoire nombreux

Duhaime: Mulroney 
cherche des voix sur 
le dos des Québécois

(D’après PC) — L’intervention de M. Bnan 
Mulroney dans le dossier de Churchill Falls doit 
être considérée comme “une tentative désespérée 
d aller chercher les voix des délégués de Terre- 
Neuve sur le dos des Québécois”.

C’est ce qu’a déclaré, hier, le ministre de 
l’Energie et des Ressources. M. Yves Duhaime 
qui, devant une commission parlementaire, 
commentait une déclaration du candidat conser­
vateur au sujet du litige entre Québec et Terre- 
Neuve sur le contrat de Churchill Falls.

M. Mulroney, devant un groupe de délégués 
terre-neuviens à la convention de leadership du 
Parti conservateur, aurait pris fait et cause pour 
Terre-Neuve et affirmé que Québec devrait ac­
cepter de renégocier avec Terre-Neuve son con - 

trat sur le prix de l’électncité, valide jusqu’en l’an 
2041.

Je trouve très étrange que M. Mulroney, à 
quelques heures d’un vote à la direction du Parti 
conservateur, soit prêt à faire perdre au Québec 
la modique somme de quelque chose qu’il évalue 
entre $600 millions et $700 millions par année, a 
dit M. Duhaime.

Après avoir rappelé que M. Mulroney avait 
déclaré la veille que le contrat intervenu entre les

deux provinces ne rencontre plus ni la réalité ni 
la justice, M Duhaime a déclaré:

“Je pense que M. Mulroney n'est pas encore 
élu et qu’il est mal parti. Si c’est l’appui des 
délégués de Terre-Neuve qu’il veut aller chercher 
avec cette alliance Peckford-Crosbie, ça risque de 
coûter quelques millions de dollars par vote par 
délégué à l'ensemble du Québec

“Ou bien il parle pour ne nen dire ou il parle 
pour dire quelque chose. Est-ce que ça pourrait 
signifier que M Mulroney, devenu premier mi­
nistre du Canada, au nom d’un ‘intérêt national 
canadien’ aurait l'intention de légiférer sur cette 
question?

“Notre position, autant celle du gou­
vernement que celle d'Hydro-Québec dans ce 
dossier est très bien connue, elle est claire et c’est 
une position d’ouverture. Nous sommes bien sûr 
intéressés à nous entendre averc nos voisins, 
mais pas à n’importe quelles conditions et à 
n’importe quels prix.

“Je ne peux interpréter autrement l’in­
tervention de M. Mulroney que comme une 
tentative désespérée d’aller chercher les voix des 
délégués de Terre-Neuve sur le dos des Qué­
bécois.”
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FTQ: dépôt du projet pour 
créer le “Fonds de solidarité”

A-5

per Georges ANGERS
Le gouvernement du Québec a 

fait, hier, un pont d’or à la FTQ pour 
la création de son “Fonds de so­
lidarité’’ dont les buts officiels sont 
le maintien ou la création d’emplois, 
la stimulation de l’économie et la 
formation des travailleurs.

Le secrétaire parlementaire du 
ministre du Travail, M. Robert 
Dean, a, en effet, déposé, hier, le 
projet de loi 192 créant le “Fonds de 
solidarité des travailleurs du Qué­
bec . une initiative de la Fédération 
des travailleurs du Québec, qui vise 
à amasser des fonds et à les investir 
dans des entreprises québécoises.

Québec prêtera, au fonds, $10 
millions sans intérêt la première 
année, à des taux de 2, 4 et 7 pour 
100 pour les trois années suivantes 
et aux taux préférentiel des ban­
ques pour les années subséquentes.

Québec offrira également un 
crédit d’impôt de 35 pour 100 jus­
qu’à maximum de $3.500 investis, 
par année, dans ce fonds.

En outre, Québec consentira 
une subvention de $200.000 au titre 
de la formation dans un programme 
évalué, à quelque $333,000 pour l'é­
quipement de 2.500 éventuels re­
cruteurs pour le fonds.

Ces sommes s'ajoutent, par ail­
leurs, à toute l’expertise technique 
consentie, notamment par le mi­
nistère de l’industne, du Commerce 
et du Tourisme, pour aider l’idée de 
la FTQ à prendre forme.

Le parrain du projet de loi, 
Robert Dean, secrétaire par­
lementaire du ministre du Travail, 
député de Prévost, et ancien vice- 
président de la FTQ, à titre de 
directeur québécois des Travailleurs 
unis de l'automobile, a qualifié le 
fonds “d’expénence unique de par­
ticipation des travailleurs au dé­
veloppement économique du Qué­
bec".

Selon M. Dean, “il appartient à 
tous les partenaires sociaux du Qué­
bec de se serrer les coudes, de faire 
preuve de solidarité, de vivre la

concertation dans l'action et d’i- 
maginer des solutions nouvelles 
afin qu’ensemble, nous puissions as­
surer la prospérité économique de 
tous nos concitoyens et conci­
toyennes”.

"En ce sens", a ajouté M. Dean, 
“l’initiative de la FTQ. largement 
appuyée et endossée par le gou­
vernement du Québec, fait la preu­
ve, hors de tout doute, que nous 
pouvons, lorsque nous agissons col­
lectivement, nous donner les ins­
truments nécessaires à notre pro­
grès social et économique”.

La rencontre de MM. Dean et 
Laberge. hier en conférence de pres­
se, prenait presque la forme d’une 
réconciliation entre les deux an­
ciens collègues que les derniers évé­
nements du Front commun avaient 
divisés.

Appui

Le président de la FTQ n'a 
d'ailleurs pas manqué, dans ses

Les travailleurs de Davie 
expriment leur désespoir

OTTAWA (d’après PC) — Les 
syndiqués du chantier naval Davie, 
à Lauzon, ont lancé un appel de 
désespoir au ministre fédéral de la 
Défense, Gilles Lamontagne, ainsi 
qu’aux députés de leur région, afin 
que le gouvernement intervienne 
dans l’octroi du contrat pour le 
renouvellement de la flotte de pa­
trouilleurs de la Manne canadienne.

Dans un mémoire, le syndicat 
affirme que la situation n'a fait que

pérécliter dans ce chantier naval 
qui, tout au long de la Deuxième 
Guerre mondiale, employait 5,000 
ouvners.

A l’heure actuelle, seulement 
600 travailleurs y ont du travail et, 
d’ici très peu, la moitié d'entre eux 
seront mis à pied après qu’aura été 
complétée la construction d’une 
plate-forme de forage.

Au cours des années 70, Davie 
employait 2,000 ouvriers et l'avenir

s’annonçait reluisant en raison des 
contrats, nombreux et lucratifs, que 
la compagnie Dome devait lui oc­
troyer pour construire des mé­
thaniers et des plate-fonnes de fo­
rage. Tout s’est écroulé avec les 
déboires de Dome et la décision de 
la compagnie de remettre in­
définiment l'exploitation du gaz de 
l’Arctique.

commentaires, de souligner avec in­
sistance l'appui “extraordinaire” 
qu'il avait reçu de la plupart des 
membres du gouvernement, y 
compris du “premier”, ainsi que de 
l'Opposition.

M Laberge a dit espérer que, 
dans ces conditions, le projet de loi 
192 serait adopté avant la fin des 
travaux parlementaires le 23 juin, 
ce que n'ont pu, par ailleurs, ga­
rantir ni le leader du gouvernement, 
Jean-François Bertrand, ni Bob 
Dean

M. Laberge n'a par ailleurs pas 
semblé trop dérangé par le contenu 
du projet de loi qui permet à toute 
personne d'investir dans le “fonds”. 
Initialement, le président de la FTQ 
aurait souhaité que le fonds ne soit 
accessible qu’aux membres de sa 
centrale. C’eut été une forme de 
discrimination difficilement dé­
fendable.

Projection

Par ailleurs, le président de la 
FTQ a réitéré la projection “op­
timiste” selon laquelle le fonds 
pourrait amasser quelque $200 mil­
lions en cinq ans.

Contrôlé par les membres de la 
FTQ qui sont assurés, dès le départ 
d’au moins sept des 13 postes au 
conseil d'administration, le fonds 
devra investir un minimum de 60 
pour 100 de ses fonds dans du ca­
pital de nsque et dans des en­
treprises québécoises.

Interrogé sur la possibilité 
qu'une telle situation d’in­
vestisseurs favorise les plans de 
syndicalisation de la FTQ. M. La­
berge a dit préférer ne pas répondre.

Le président de la FTQ, M. Louis Laberge, en compagnie (en arrière- 
plan) de M. Robert Dean, secrétaire parlementaire du ministre du Travail 
et parrain du projet de loi. M. Dean est un ancien vice-président de la 
FTQ, à titre, alors, de directeur québécois des Travailleurs unis de 
l'automobile.

Votre peau est privée 
du soleil...

Un bilan sombre 
des dernières 
négociations dans 
le secteur public

ICAMP DE JOUR 19831

Collège 
Note-Dame 
De-Bellevue

Le camp de jour offre des professeurs spécialisés, de 
grands espaces verts, le plein air, plus trois courts de 
tennis, trois courts de badminton, terrains de balle molle, 
terrains d'athlétisme, piscine, etc.
Activités sportives: Activités culturelles:

25%
: d'escompte

tous les plan 
et

programm

et préparer votre peau 
pour l'été, vous proti 
ferez du soleil au 
maximum dès qu'il sera 
là!...
Ayez l'air en santé dès 
maintenant
Présentez ce coupon valide 
lusqu'au 30 |uin 1983

FAITES LA

^5eS%

- --

^Entrain
Centre medfrco-eporlif 

FlACt MUl OCX*
058-7888

MONTREAL (d’après PC) — 
N’ayant pas tenu compte de la cnse 
économique et de ses conséquences, 
n’ayant pas pu s’entendre sur la 
stratégie d’action qui aurait dû en 
découler, en s’abritant derrière un 
discours classique et une né­
gociation traditionnelle, le mou­
vement syndical a tout perdu lors 
des dernières négociations dans la 
fonction publique.

C’est le bilan personnel et plu­
tôt sombre que fait Jean-François 
Munn, coordonnateur des né­
gociations du secteur public à la

CSN, des dernières négociations 
avec le gouvernement “A l’avenir, 
il faudrait tirer les leçons qui s’im­
posent de cet échec et faire en sorte 
que la prochaine fois, on ne rate pas 
le bateau.”

Dans ce document, rendu pu­
blic hier, M. Munn fait le point sur 
des négociations, rappelle le fil des 
événements et fait des critiques à 
l’égard des instances intermédiaires 
de certaines fédérations, no­
tamment celles de la Fédération des 
affaires sociales et la Fédération 
nationale des enseignants du Qué­
bec.

— Gymnastique
— Tennis
— Natation
— Sports collectifs
— Athlétisme
— Etc

— Théâtre
— Folklore
— Bricolage
— Expression corporelle
— Rythmique
— Etc.

Le camp s'adresse aux enfants de 6 a 12 ans 
Inscription jusqu'au 23 juin 1983

AUSSI:
CAMPS DE TENNIS pour adolescents de 11 a 1 7 ans 

Du lundi au vendredi, de 9h à 16h 
1er CAMP: Du 27 juin au 15 juillet 

2e CAMP: Du 1er au 19 août 
Inscription jusqu'au 23 juin de 16h à 21h 

RENSEIGNEMENTS: Robert Leduc - 681-7785 
du lundi au vendredi, de 16h à 21 h

Les gnnds spécialistes 
de la Salle de Bains
BAIGNOIRES TOU.FTTES MEUBLES 
DE SALLE DE BAINS LAVABOS 

MARBRE CULTIVE BAINS 
TOURBILLONS SAUNAS LORENZO 

FOL y MARBRE MANHATTAN 
WESCAN PORTES DE DOUCHE 
MIROIRS PORTES DE BAIN 
PHARMACIES DOUCHES 
LAVABOS SUR COLONNE VANITES 

EN CHENE ROBINETS DECORATIFS 
BIDETS BAIGNOIRES FIBRE DE 

VERRE BAIGNOIRL S ACRYLIQUES 
IMPORTATIONS EXCLUSIVES 
ROBINETS ET ACCESSOIRES 

PLAQUES OR
VASTE SALLE DE DEMONSTRATION 
PERMANENTE 
STATIONNEMENT ILLIMITE

i—v A
r-Y

• ULTRA
• KOHLER
• ALMICO

£
Du lundi au vendredi 

9h a 1 /Et
Samedi 9h a f f>h30

BOUL CHAREST 0 QUEE

683-4488

Unités et Sains ©ecorrPROJET JONATHAN
Extension du centre d'emploi fédéral

Pour les femmes à moyens financiers restreints.
Nous offrons un cours de base en secrétariat.
Pour septembre 1983 (minimum sec. 4)

Communiquez avec nous: 522-1 275J

Cwm SERVICE de
J CURRICULUM VITAE et d 
^ ORIENTATION de Québec enr

LINE ET MICHELE MATHIEU 
conseillères d'onentation 

• Pédocfon de curriculum vitae 
• Orientation et information scolaire et professionnelle 
« Relation d aide et connaissance de soi 
• Tests d'aptitudes d'intérêts et autres 
• Service personnel et confidentiel 
• Sur rendez-vous entre 9 h et 17 h.

965, chemin Sle-Foy, Québec
— 683-5708 .... .... -.........

^*^0- SURPLUS D’INVENTAIRE
mo mos PORCELAINE FINE NORITAKEmcs

à partir de seulement 150$

LE DOMAINE 
DES SOEURS 
A CAP-ROUGE
"LE VRAI CONCEPT DE VIE"

LES VILLAS DU VILLAGE 
• PHASE 11
Magnifiques

unifamiliales. |umeiées 3 
chambres 1V4 salie de 

bains
Plus que 2 unités pour 

juillel 1983
Remboursement caprtai 
interets

399.70S par mol*

LE MANOIR MERIGMAC 
SOUS

Condos de
quai té poq|^vWnteie

n nog^M^jnités (2 
crt^*rlga coucher)

caprtal

392.21 S par mot»

PLACE PLACE
FENOUILLET REBECCA

(terrain»)
Ouverture de la rue en

Notre plus beau bO’Sé 
pour construction de octobre 1983
maisons unifamiliales 28 terrains seulement à

isolées «3 terrains dont des prix
18 sont dè|é vendus Oréconstruction

Soyez un des 
brocxiéta'res de ce Venez taire votre choix

secteur extraordinaire immédiatement

LE DOMAINE DES 
SOEURS INC
Membre 
A PC HQ 
Ptan certificat on 
des maisons 
neuves
Corvee Habrtat'on

BUREAU D’INFORMATION: 
4A94. Promenade de« Soeur*. 
Cap-Bouge - 6S9-38M 
ADMINISTRATION:
««14. Promenade des Soeur*. 
Cap-Aouge 653-5123 
NOS REPRESENTANTES
C A Btenfchom 872-52/9 
O. Dubuc 878-3991 
C Gagnon 853-0978

SERVICE DE VAISSELLE
ROMAINE
Composition 12 tasses, 12 
soucoupes, 12 assiettes à pain, 
12 assiettes à dessert, 12 as­
siettes à dîner, 12 assiettes à 
soupe. 12 coupes à fruits, 1 
crémier, 1 sucrier couvert, 1 
plateau de 14”, 1 légumier, 1 
salière et poivrière, 1 saucier et 
dessous. 1 théière. 1 cafetière, 
1 soupière
12 couverts. 99 morceaux

Régulier: 2 176,55$
SPECIAL

775$
Quantité: 2

r

'4

Spécial pour l'été!
PILSENER À BIÈRE
Régulier b©** <*« «
6/41,70$ 0^90
SPECIAL:

Coutellerie en acier inoxydable 
avec manche de porcelaine
8 cuillères à thé. 8 cuillères à soupe 
8 fourchettes à salade 8 fourchettes 
à diner. 8 couteaux, 1 cuillère trouee, 
1 cuillère de service 
8 couverts. 42 morceaux 
Régulier 540.95$ SPECIAL: 149$

NinOClunyLace “5"
12 couverts
92 morceaux O A Q $

SPECIAL 4É4ÏJ

SUMMERFIELD “3”
8 couverts 63 
morceaux
Rég 69745$ 395*

SPECIAL

Le plus grand choix de vaisselle a Quebei

Heures d’ouverture 
du lundi au vendredi 

de 9 à 17 heures

^emodActe
VAISSELLE 

82, rue Saint-Paul, Québec 
692-0144
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Charlesbourg

Le libéral promet un parc d’attractions
Réjean LA COMBE

Le candidat libéral 
dans Charlesbourg, M. 
Marc-Yvan Côté, a 
lancé, hier, l’idée de 
l’implantation d'un 
parc thématique d’at­
tractions dans Char­
lesbourg en périphérie 
du Jardin zoologique.

Ce projet qui s'ap­
parenterait au Dis­
neyland ou au Ca­

nada's Wonderland à 
Toronto, nécessiterait 
selon une étude que M. 
Côté a rendu publique, 
des investissements de 
l’ordre de $40 millions.

Le candidat libéral 
estime, par ailleurs, 
que la réalisation de ce 
projet entraînerait la 
création d’environ 
1,000 emplois estivaux 
et d’une centaine 
d’emplois permanents.

Blotti entre les bou­

levards Laurentien et 
du Jardin, et le bou­
levard Jean-Talon et le 
Jardin zooiogique. ce 
projet pourrait, dans 
i’espnt de M. Côté, 
être réalisé par l’en­
tremise d’une société 
mixte, soit l’entreprise 
privée et le secteur pu- 
blic. Il ne rejette pas 
aussi l’idée qu’un tel 
projet pourrait tout 
aussi bien être réalisé 
par l’entreprise privée.

Quoi qu'il en soit, M. 
Côté a indiqué qu'il 
avait présenté ce pro­
jet aux autontés fé­
dérales et que le mi­
nistre et député fédéral 
de Charlesbourg, M. 
Pierre Bussiêre. l’avait 
accueilli fa­
vorablement 

“Si le gouvernement 
fédéral, dit-il décidait 
d’investir, à lui seul le 
$40 millions, nous 
n’aunons aucune ob­

jection. Notre but est 
de créer des emplois 
dans Charlesbourg.”

Tout en se dé­
fendant de vouloir en 
faire un projet à sa­
veur politique, M. Côté 
a précisé que si le gou­
vernement québécois 
décidait “d’étouffer le 
projet en le consi­
dérant comme un pro­
jet politique, il sera ju­
gé par les électeurs de 
Charlesbourg”.

diomancore

45%
sur toutes les 

bagues à diamant
Bagues de fiançailles à partir de 150$
Joncs à diamant, hommes et femmes 120$ 
Bagues à diamant, hommes, à partir de 200$ 
Bagues d diamant, dames, à partir de 80$

/ 35%
sur les montres 
Seiko Lassale

(45 modèles, hommes et femmes)

COU

“Je ne présente pas 
ce projet en fonction 
de l’élection partielle 
du 20 juin, insiste-t-il 
Pour moi c’est réglé le 
20 juin. Un projet 
comme celui-là ce 
n’est pas un projet qui 
est là pour mounr. 
C’est un projet qui est 
là pour vivre."
Le Trait-Carré

Selon l’étude réa­
lisée par un groupe 
d’experts, l’a­
ménagement le plus 
important consiste à 
reconstituer, pour fin 
d’interprétation, le sec­
teur historique de la 
ville de Charlesbourg: 
le Trait-Carré.

“L’intérêt de cette 
reconstitution, indique

le document, réside 
dans le fait qu’il s’agit 
là d’un concept d’ur­
banisme inspiré de la 
vieille culture fran­
çaise dont la seule ap­
plication en Amérique 
du Nord s’est faite au 
début de la co­
lonisation de notre ré­
gion. Le Trait-Carré se 
caractérise par une en­
ceinte centrale, en for­
me de carré, d’où 
émergent comme des 
rayons, les voies de pé­
nétration.”

Ce vaste territoire 
comprendrait éga­
lement un secteur éco­
logique, un secteur 
fantaisie, un secteur 
réservé à la res­
tauration, aux spec­
tacles et à des bou­

tiques, un secteur d’ac­
tivités sportives où on 
retrouverait un mini- 
gotf, un secteur de 
camping et le secteur 
zoologique.

En outre, le projet 
prévoit l'aménagement 
de lacs et d’étangs où 
les amateurs de petite 
voile pourront s’a­
donner à leur sport fa­
vori, de même que les 
amateurs de canots et 
de pêche récréative. 
En outre, on prévoit la 
création d’une “tour 
du Québec” où l’on re­
trouverait les coins les 
plus pittoresques du 
Québec.

Ce parc thématique 
d’attractions qui aura

Le Soleil. Rornoid Lavoie

M. Marc-Yvan Côté, 
candidat libéral dans 
Charlesbourg.

également un cachet 
éducatif sera réalisé, 
dans l’esprit de M. Cô­
té, d’ici 1985.

Un projet “fou comme 
de la m...” dit Lévesque

diarronDair'e

365, de la Couronne (2e étage) —Tél.: 522-6861

CHARLESBOURG 
(PC) — “Ça va être 
difficile dans Char­
lesbourg”, a déclaré, 
hier soir, le premier 
ministre Lévesque à 
un groupe de militants 
péquistes qu’il a visités 
dans le cadre de la 
campagne électorale 
en vue des élections 
colémentaires du 20 
juin.

“Ça va être difficile 
principalement à cause 
de la désaffection des 
enseignants et autres 
travailleurs du secteur 
public et parapublic, 
mais rien n’est im­
possible si l’on travaille 
fort”, a-t-il ajouté pour 
encourager ses hôtes.

Des trois cir­
conscriptions, avec 
Saint-Jacques et Sa­
guenay, qui iront en 
élection partielle, 
Charlesbourg est celui 
qui inspire le moins de 
confiance au parti 
gouvernemental.

Un membre de l'en­
tourage du premier mi­
nistre confiait que le 
candidat péquiste An­
dré Gingras “était bien 
courageux".

Auparavant, M. Lé­
vesque, accompagné 
des ministres Clément 
Richard (Affaires 
culturelles) et Jean- 
François Bertrand 
(Communications), 
s’est rendu à l’hôtel de 
ville de Charlesbourg 
où il a discuté de la 
situation économique 
et fiscale de la ville

Wh■r¥ ' •

m

M. René LEVESQUE

avec le maire Marcel 
Bemier.

C’était la deuxième 
visite officielle du pre­
mier ministre Lé­
vesque dans cette cir­

conscription électorale 
en banlieue nord de 
Québec mais il n’a pas 
manqué de souligner à 
ses hôtes qu’il y est 
venu maintes fois avec 
ses enfants, lorsque 
jeunes, “faire des vi­
sites au Jardin zoo­
logique".

Cette semaine, les li­
béraux clamaient que 
M. Lévesque n’était ja­
mais venu dans la cir­
conscription depuis

1976. Il y est passé lors 
de la campagne ré­
férendaire.

Commentant le pro­
jet dévoilé le jour mê­
me par le candidat li­
béral Marc-Yvan Côté 
d’aménager un "mini” 
Walt Disney World à 
proximité "du Jardin 
zoologique. M. Lé­
vesque a réagi la­
coniquement: “C'est 
fou comme de la mar- 
de".

Disquettes 
V' ORMIC

garantie 5 ans sans condition

3495$
(10 disquettes 

incluant boite de plastique)

OUR LES GRANDS
I I II I

UN QUATUOR A IA ONE POINTE

Grace « la confiance que vous nous aver accordée, nous pouvons 
maintenant vous offrir un espace plus vaste pour le choix et les 
nécessites de l’heure. Nous pouvons meme dire que nous 
présentons la librairie informatique la plus complete en ville.

Venez rencontrer fun de nos nombreux conseillers, 
vous verrez qu’aucun d’entre eux 
n’est avare de suoœstions et conseils.

SURVEILLEZ 
NOS SUPER SPÉCIAUX 
D’AGRANDISSEMENT 
DANS CE JOURNAL.

Qt oommodor»

ns aEklEÎM*

SEC

AUBERGE
HOTEL 06 CHOIX

2815, bout. Laurier 
Sainte-Foy, Québec
(Face à Place Laurier)

Du nouveau à l'intérieur de
PLACE VIEILLE CAPITALE

complexe hôtelier

CHAMBRES
LUXUEUSES

climatisées
A PARTIR DE

par nuit
J personnes -

SUITES avec 
BALCON et 
CUISINETTE

1 Vî .«.40*

4 Vl i partir de 7 0

IfrtttipQuB
• ** ~*é evr# bo** «OUTsq

• Te»* ov»* oarsrarvqj*

POUR RÉSERVATIONS
(418) 658-2793
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i£ Libérons Saint-Jacques”, clame Champagne

par Réjean 
LACOMBE

(envoyé spécial 
du SOLEIL)

MONTREAL — “Li­
bérons Saint-Jac­
ques!”, clame au­
dacieusement une ré­
clame publicitaire de 
Serge Champagne, 
candidat libéral dans la 
circonscription de 
Saint-Jacques.

Entouré d’une solide 
équipe d’organisateurs 
qui a déjà à son pal­
marès 13 victoires 
électorales en autant 
d’élections partielles. 
Serge champagne, 40 
ans, avocat de pro­
fession, s’est fixé 
comme mission d’a­
néantir les forces pé- 
quistes dans le château

fort nationaliste de 
Montréal.

Le défi est d’autant 
plus grand puisqu’une 
multitude de faits et 
d’événements rendent 
encore plus abrupte la 
pente qu’il doit gravir.

D’abord, cette cir- 
conscnption n’a, dans 
les faits, aucune tra­
dition libérale. Le der­
nier député libéral a 
été élu en 1942. En­
suite. Serge Cham­
pagne qui se présente 
comme “un homme 
présent dans Saint- 
Jacques”, n’oublie pas 
que les forces libérales 
sont divisées depuis 
que le chef intérimaire 
du PLQ. M. Gérard-D. 
Lévesque, l’a nommé 
comme porte-étandard 
du parti. Avec la can­

didature du libéral dis­
sident, Léopold Li- 
zotte. la réconciliation 
des “frères ennemis" 
n’est pas pour le 20 
juin.

Mais, l'un des plus 
grand défi auquel s'est 
attelé hardiment, M. 
Champagne est de 
“décharromser” la cir­
conscription de Saint- 
Jacques. Faire oublier 
Claude Charron à ceux 
qui lui ont été d’une 
fidélité inébranlable 
depuis 12 ans. n’est pas 
une mince tâche.

Les gros canons

Mais, malgré tout, 
les libéraux sont d’un 
optimisme débordant 
L’organisateur en chef 
du PLQ, M. Pierre Bi-

Générosité créditiste
Le député du Crédit social uni à 
l'élection partielle de Char- 
lesbourg. M. Joseph Ranger, 
estime qu'il n'a pas besoin d'un 
salaire de député pour vivre. Il 
promet donc d'en verser 
$10.000 par année aux oeuvres 
de charité de son comté s'il est 
élu. Agé de 68 ans. M. Ranger 
n'en est pas à ses premières 
armes en politique. Il se pré­
sente à une élection pour la 
dixième fois, cinq fois au pro­
vincial et cinq fois au fédéral. Sa 
première tentative remonte à 
1953. alors qu’il était candidat 
dans Montréal—Sainte-Anne 
contre le légendaire Frank Hea­
ley. Aux partielles de 1980, il 
était candidat dans Brome-Mis- 
sisquoi contre factuel député 
libéral Pierre Paradis. Aux gé­
nérales de 1981, il s'était pré­
senté contre le ministre Pierre 
Marois dans Marie-Victoria.

Ordre des 
ingénieurs du 

Québec
(régional dé Québéc)

Invitation toute 
spéciale aux ingé­
nieurs particuliè­
rement ceux de la 
rive sud (Levis) et 
de la Beauce
Le 14 juin 1983

à la brasserie 
Malteck

106. route Kennedy. 
Lévis

Pierre Sauvé
Vice-president

BOIS / MATÉRIAUX
DE CONSTRUCTION

Faites-nous connaître vos quan­
tités. nous vous ferons connaître 
nos prix

BOMAT Inc.
EXPERT EN APPROVISIONNEMENT

1212, ch. Industriel, Bernières
831-4848

DECOUVREZ, CHEZ NOUS...
choix de 12 modèles 
couleur unitorme
tables blanches d'une très grande qualité 
brique en pierre à teu cuite 
très grand choix d’accessoires

GARANTIE
écrite de 5 ans

Visitez 
notre 
stand 

à Place 
auner

Méfiez-vous des imitations, 
à vous de comparer... la qualité

EXIGEZ UN 
FOYER 

FEU
ARDENT

Ouvert 
7 jours

‘ aonque par

Perdez jusqu’à 25 Ibs cet été
et OBTENEZ 25 % d’escompte 

sur le programme

contre -jj-poifl*»»

^Entrain
Vous oDtiendrez • vigueur • bonne humeur • esthétique 
• santé et serez plein d Entrain

Choisissez votre option
A- Contro-poids alimentaire 

seulement

B- Contre-poids * Exercices 
alimentaire a domicile

C- Contre poids * 
alimentaire

avec les nouveaux

Exercices
Entram
Lifecycle ■

beau, admet volontiers 
que la lutte sera dure 
et que le Parti libéral 
enlèvera la cir­
conscription de Saint- 
Jacques au PQ par la 
peau des dents.

“Nos sondages, dit- 
il. nous placent main­
tenant nez à nez avec 
le PQ”. Du même souf­
fle, il réfute les ar­
guments voulant que 
Serge Champagne soit 
“handicapé” parce 
qu’il a été imposé par 
la direction du parti. 
“La venue de Léopold 
Lizotte, explique-t-il, 
n’aura aucune in­
fluence sur le vote du 
20 juin."

Quant au mythe 
Charron. Pierre Bibeau 
ne croit pas que l’an­
cien ministre péquiste 
ait autant d’emprise 
sur la circonscription 
et sur les électeurs de 
Saint-Jacques.

“On se rend à l’é­
vidence, dit-il, que

dans certaines parties 
de la circonscription, 
principalement le bas 
du “comté”, on ne par­
donne pas à Claude 
Charron les gestes 
qu’il a posés Par cont­
re, dans le haut du 
“comté" où les gens 
sont plus à l’aise fi­
nancièrement, c’est 
une autre histoire. 
Charron est encore 
très présent dans la 
pensée des gens."

Or, devant cette lut­
te qui apparaît très ser­
rée aux libéraux de 
Saint-Jacques, les or­
ganisateurs du parti 
n’ont pas hésité à faire 
appel aux “gros ca­
nons” du parti. Si les 
députés libéraux de 11- 
le de Montréal sont 
constamment pré­
sents, on a décidé d’a­
jouter encore plus de 
poids à la machine en 
faisant appel à nul au­
tre que Robert Bou- 
rassa. candidat éven­

tuel à la direction du 
Parti libéral.

Tout au cours de la 
journée d’hier. M. Bou- 
rassa a arpenté la cir­
conscription de Saint- 
Jacques en compagnie 
de Serge Champagne 
dans le but de secouer 
quelque peu l'apathie 
des électeurs. Mais, 
certains malins se de­
mandent si M. Bou- 
rassa ne profite pas de 
la situation pour 
mousser sa propre can­
didature en vue du 
congrès à la direction 
du parti...

Une campagne 
traditionnelle

En fait, le PLQ mène 
dans Saint-Jacques 
une campagne élec­
torale traditionnelle. 
Le genre de campagne 
qui a valu tant de suc­
cès au PLQ au cours

des 13 dernières élec­
tions partielles. Le por­
te à porte devient, 
dans l’esprit des or­
ganisateurs libéraux, 
la solution aux défis 
qu'ils ont à surmonter

“Au lieu de perdre 
notre temps dans des 
grandes assemblées où 
finalement on ne ren­
contre que des li­
béraux. d'expliquer 
Pierre Bibeau, on pré­
fère aller rencontrer 
les électeurs et dis­
cuter avec eux des 
problèmes auxquels ils 
doivent faire face."

Serge Champagne 
en profite pour parler 
de son désir de voir la 
création de coo­
pératives d’habitation 
à l’échelle de la cir­
conscription. Il indique 
aussi son désir d'ouvrir 
son bureau de député 
sept jours par semaine 
afin d'améliorer les re­

lations entre les ci­
toyens les plus dé­
munis et le gou­
vernement.

Mais, par-dessus 
tout, c’est le sort ré­
servé aux assistés qui 
retient davantage son 
attention. Pierre Bi­
beau indiquera que 
l’on rencontre, dans 
Saint-Jacques, 42 pour 
100 de foyers mono­
parentaux “Pas moins 
de 75 pour 100 de ce 42 
pour 100, dit-il, sont 
des gens qui vivent sur 
le bien-être social. Le 
gouvernement leur a

fait des promesses. 
Mais, il ne tes a pas 
tenues. On va tenter 
nous de leur venir en 
aide."

Mais, l'autre défi que 
doit affronter les or­
ganisateurs libéraux 
est de secouer l’a­
pathie des électeurs de 
Saint-Jacques. "Ce 
n’est pas nous, dira M 
Bibeau, qui a provoqué 
cette situation. C’est le 
gouvernement qui a 
décidé de tenir les élec 
lions le 20 juin au lieu 
du 20 mai.”

Annoncez voire 
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647-3270

LE SOLEIL
vous serez connu 
du jour 
au lendemain
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LES 
CADEAUX 
‘PLATES’’

POUR LA 
FÊTE DES PERES

Papa mente mieux que ça. voyons' 
Oftrez-lui pour faire changement un joyeux 

present Du luxueux et du pratique a la fois 
des accessoires de gala signes Classy. 

Pour un chic pere. des cadeaux que 
personne ne pense a lui faire'

VENTE PRE-VACANCES
commençant le lundi 1 3 |uin 

MANTEAUX 25%750% DE RABAIS

IMPERS 25%o40% DE RABAIS

TAILLEURS 30%à60% DE RABAIS

ROBES et VÊTEMENTS
SPORT /OàDKJ /ODt RABAIS

VETEMENTS JOUSSE
et RODIER Z U /o et O U /o DE RABAIS

MAILLOTS DE BAIN et 
ENSEMBLES
LA PERLA D’ITALIE Z O 7o à O U /o DE RABAIS

Toute vente finale
CARTES DE CRÉDIT ACCEPTÉES

PLACE LAURIER

LE NOEUD PAPILLON
Satin Petits pois pastels, et plusieurs 
autres couleurs orWa oS>

LES BOUTONS 
DE MANCHETTE 
ET BOUTONS DE CHEMISE
Pierre notre ou blanche 
A bordure doree

30$ (ensemble

LA CHEMISE 
DE GALA

Grande vanete d» couleurs unies ou 
rayures avec col et poqnets blancs

36$, 45$

TENU DEŒRLVONIl

226 rue Saint-Joseph est

LE CEINTURON...
Satin. Uni ou a petits

pois 13$
Velours Couleurs 

assorties 18$

...ET LE MOUCHOIR!
Meme choix de couleurs 
que le noeud papiUon

1$ou4$

529-2545

l



MTy*,-

A-8

M v'W:-

fï,*:; •

Le Soleil, Yvon Monoroin

L'équipe de chercheurs a dû travailler rapidement pour ne pas trop 
retarder les travaux de rénovation en cours. Au centre de la photo, près 
de la personne agenouillée, on aperçoit le plancher de brique du 
troisième niveau d'occupation.

L’ORDINATEUR PERSONNEL

NEC
• POUR LA MAISON ET L’ENTREPRISE

SEC - PC-8801
à caractère français inclus

— 152K (64K RAM)
— C P U Z-80
— Double unité à 

disquettes
5% po — 640K total

— Logiciels inclus
— CP/M 2 2
— Wordstar — 

Mailmerge
- Feuilles de calculs 

électroniques 
Multiplan

■ BASIC (2 versions)

3795SPECIAL D’AGRANDISSEMENT:
OPTIONS — C P U 8086 — 16 BITS ET DOUBLE 

UNITE A DISQUETTES 8 po. 2 Mg TOTAL

Nous avons la librairie inlormatique la plus complète en ville

S

Ct flTRl Pt MICRO-ORDINATEURS

Centre d'achats

cig^6 xxxx
quatre • bourgeois 

999, de Bourgogne
Sainte-Foy. Québec 
(418) 659-3858
Ausil auccursalet A

Troli-Rlvlèret et Rlmouskl

Pour la Fête des Pères 
ou toute autre occasion...

Choix de verres de formats variés, 
à faire graver au gré de votre fantaisie 

Prix étonnant de 9,95$ chacun
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Québec, Le Soleil, aamedi 11 iuin 1983

Importantes découvertes 
archéologiques à Québec

Le Soleil, Yvon Mongrain

gau- IfiVf *'T■>* rz' r~k

Des morceaux de verre, de porcelaine, des ossements d'animaux et, 
même, des boutons de nacre ont été découverts. En médaillon, ce sceau, 
également découvert lors des fouilles, indique un des moments d'oc­
cupation d'une des maisons mise au jour dans la cour intérieure du 
bureau de poste.

par Yves THERRIEN
Un troisième niveau d'oc­

cupation, datant des années de la 
conquête (1760), a été découvert, 
jeudi matin, lors des fouilles d’ur­
gence, qui se déroulent depuis le 
début de la semaine dans la cour 
intérieure du bureau de poste de 
Québec, sur la rue Buade, édifice 
qui fait l'objet de restauration.

L’archéologue Pierre Beaudet 
raconte, au SOLEIL, que ces fouil­
les, qui n'avaient pas été prévues, 
ont été entreprises à la suite de 
travaux d’excavation visant l’en­
fouissement de fils électriques dans 
la cour.

"J’étais sur les lieux à titre de 
surveillant pour Parcs Canada, sou- 
ligne-t-iL Nous nous doutions qu’il y 
avait eu des sites d'habitation près 
des murs du fort Saint-Louis, mais 
nous croyions que la plupart des 
vestiges avaient été détruits.”

Au moment où le journaliste 
du SOLEIL était sur place, un troi­
sième niveau d’occupation était dé­
couvert sous un plancher qui, selon 
toutes apparences, avait été in­
cendié. Ce second niveau d’oc­
cupation avait été mis au jour peu 
de temps auparavant. Le niveau 
précédent datait de 1773 environ, 
selon les indications. Un sceau d’u­
ne bouteille indiquait cette date.

C’est en enlevant les cendres 
que l’archéologue Roxanne Renaud 
a mis au jour un plancher de bri­
ques et de pierres qui aurait été fait

vers 1760. M. Beaudet précise tou­
tefois qu’aucun indice trouvé jus­
qu’à maintenant, ne prouve qu’il y 
aurait pu y avoir des habitations en 
ce lieu pendant la période d’oc­

cupation française, c’est-à-dire 
avant 1760. "Nous sommes tout 
près des fortifications Saint-Louis, 
précise M. Beaudet, et nous pou­
vons croire que les maisons au­
raient été en plein dans le champ de 
tir des canons.”

Mur de refend

Jusqu’à présent, les chercheurs 
ont déblayé ce qui cachait les murs 
de contour de deux maisons ainsi 
que le mur de refend (mur porteur) 
de l’une d’elles. Seule une partie des 
maisons a été découverte en raison 
des travaux de rénovation en cours. 
Mais, selon Mme Renaud et M. 
Beaudet, les murs des maisons oc­
cuperaient presque tout l’espace de 
la cour du bureau de poste.

“Notre travail, souligne M. 
Beaudet, est de limiter les dégâts 
que pourraient subir les vestiges 
découverts. Nous ne dégagerons 
pas le reste de la cour parce qu’il n’y 
a pas de fouilles systématiques de 
prévues pour cet ensemble en vue 
d’une mise en valeur du site.” Il 
ajoute que la fouille, en milieu ur­
bain, s’avère parfois plus difficile 
surtout lorsqu'il y a des travaux 
d’importance en marche.

Artéfacts

Les archéologues ont dû tra­
vailler rapidement, même les soirs 
pour ne pas retarder davantage les 
travaux.

L’étape de la fouille terminée, il 
reste encore à faire l’inventaire des

milliers d'artéfacts (objets ou par 
ties d'objets), l'analyse des dé 
couvertes pour déterminer l’époque 
de leur utilisation ainsi que le rap­
port des recherches

Des coquilles d’huîtres, des os­
sements d’ammaux des morceaux 
de verre, des clous, des morceaux de 
pipes, de menus objets domestiques 
et même une plaque portant un 
nom ont été dégagés des couches de 
terre.

Au laboratoire. M. Daniel Vill- 
neuve a déjà commencé l’inventaire 
sommaire de tout ce qui a été trou­
vé. Toutes les pièces sont comptées 
et répertoriées. Il indique que ce 
travail est la base pour la partie la 
plus importante de la recherche ar­
chéologique, celle de l’analyse qui 
permet de remonter dans l’histoire 
pour savoir à qui et à quoi l’ar­
chéologue a à faire. “Ce que les 
gens remarquent le plus, c’est la 
partie spectaculaire de la recherche. 
La fouille est beaucoup plus frap­
pante, ajoute l’archéologue Beau­
det, mais tout ce travail ne servirait 
à rien sans des analyses plus ap­
profondies.”

La fouille d’urgence étant pra­
tiquement terminée, M. Beaudet ex­
plique qu’il tentera maintenant de 
vérifier certaines hypothèses de tra­
vail dont celle d’une occupation 
possible des lieux pendant le régime 
français.

Le Soleil, Yvon Mongrom

Habituellement les relevés to­
pographiques des sites de fouilles 
sont faits à la toute fin des re­
cherches, mais en raison des tra­
vaux de rénovation, le dessinateur 
travaillait en même temps que les 
archéologues dégageaient les ves­
tiges.

*£Æie j-oLLe envie de tricote*
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Chez votre spécialiste
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Galeries Chagnon 
Lévis —833-8719 

Galeries de la Capitale 
Québec — 626-7522

Si vous vous êtes amusé
àjouerauGo 

Vous aimerez le Pente
tout de go!

Pente (prononcez “pennete') 
est le mot grec pour le chiffre cinq.

En lisant les règles faciles, vous verrez que 
pour remporter la victoire il faut 5 pierres 

ou pions sur un rang ou 5 captures.
Le Pente est une variante du jeu do Go—-mais 
il est plus excitant et un peu plus compliqué. 

Vous apprendrez à jouer en quelques minutes, 
mais il vous faudra peut-être des années pour 
devenir champion du monde: c’est là le déf.!

Il sc joue sur un tablier à 2 ou à plusieurs. 
C’est un jeu excitant, au rythme rapide, où 

la tactique ct la stratégie décident de la

Cette mallette 
ira loin!

Tout cuir, 
doublure suède et serrures 

à combinaisons.
Cette superbe mallette en cuir, environ 

17" x 12V' x 3V\ est de style européen, très élégant. 
Elle part gagnante et vous accompagnera fidèlement 

sur la route du succès!
victoire ou de la défaite. Vous en raffolerez!

L
Chez Birks. avec règles du jeu.

$19.95

(Superbe tablier en vinylc se roulant
dans un cylindre solide) :

692-3822

.BIRKS____
Hj o a i i l i e r sHiHHHI

Les charnières et les serrures à combinaisons 
ont été fabriquées en Italie avec beaucoup de soin.

Choisissez votre propre code secret, 
ainsi vous serez le seul à pouvoir ouvrir la mallette!

Couleur rouge bourgogne.
*100

692-3822
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Enfin, des vents favorables pour Mike Birch
Les voiliers multicoques, (ca­

tamarans et trimarans) dans le pe­
loton de tête de la transat Lonent- 
les Bermudes-Lonent, ont fi­
nalement eu droit A du vent. hier, 
après quelques jours d'accalmie 

C’est le catamaran Charente- 
Maritime. barré par Jean-François 
Fountaine et Pierre Follenfant. qui 
en a le plus profité avec une moyen­
ne de 16,7 noeuds. Le Charente a 
ainsi pu reprendre la deuxième po­
sition, ne tirant de l’amère que 89 
milles sur le meneur Wilham-Sau- 
nn. Quant au Transat TAG Québec, 
sa vitesse s'est accélérée, hier, pour

atteindre une moyenne de 14,7 
noeuds. Un déplacement d'air, ve­
nant du nord assez rapidement, 
pourrait favoriser les catamarans de 
tête (Charente Maritime. Jet Ser­
vices Il et Transat TAG Québec), au 
cours des prochains jours et même 
des prochaines heures.

Le TAG Québec naviguait par 
contre beaucoup trop au sud de la 
route la plus courte (route de l'or- 
thodromie), hier, mais les brises per­
mettront fort probablement au Ca­
nadien Mike Btrch de remonter gra­
duellement vers cette route. 225 
kilomètres plus au nord.

Le petit tnmaran Dellos Ave­
nue, qui a chaviré à l'est des Ber­
mudes avant-hier, a finalement été 
abandonné par son équipage, 
composé de François Girod et Denis 
Horeau.

Ces deux derniers font pré­
sentement route vers les Etats-Unis, 
ayant été rescapés par un cargo qui 
ne pouvait pas remorquer le tn­
maran de 13,70 mètres, qui a déjà 
appartenu à Mike Birch.

Joints par radio, hier. François 
et Denis ont tout simplement relaté:

une heure plus tard, un avion de la 
US Air Force était sur les Leux et 
leur larguait une embarcation gon­
flable et des rations de survie Fi­
nalement, 13 heures plus tard, ils 
prenaient place à bord d'un cargo.

“Nous avons été obligés d'a­
bandonner le bateau la mort dans 
l'âme, le cargo ne pouvait pas le 
remorquer. On n'a pas pu sauver

d'équipement. Nous sommes comp­
lètement abattus, parce qu'on a 
l'impression d’avoir échappé à un 
grand danger. Les conditions 
étaient pourtant bonnes. On ne 
comprend pas", racontait Girod par 
• adio, hier.

Suicide?

Par ailleurs, on est sans nou-

/
/;
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psr Guy DUBÊ

Classement d’hier
Voici le classement des 31 voiliers encore en course, hier.

velles depuis plusieurs jours déjà du 
petit tnmaran Solfalogwen (12,10 
m) barré par Raymond Le Colloter. 
âgé de 39 ans. Le Colloter, directeur 
d’une école de voile en France, est 
atteint du cancer.

Avant de partir, il écrivait une 
lettre dans laquelle il indiquait que 
ce serait son dernier voyage. 11 a 
laissé son équipier Philippe Ven- 
tnllon aux Açores, peu après le 
départ, et il est reparti seul.

i—

f

/

/

/

“Il a basculé cul par-dessus tête, 
après que le flotteur sous vent ait 
brusquement enfourné.”

Heureusement, tous deux 
étaient attachés lors de l’incident. 
11s ont pu aller chercher de la nour­
riture et leurs combinaisons de sur­
vie, ont déclenché la balise de dé­
tresse et se sont assis sur une coque 
en attendant des secours qui n’ont 
pas tardé. Un jet les a repérés, puis

10—
11—
12— 

13—

lt^
17—
18—
19—
20— 

21— 

22—

23—
24—
25—
26—

27—
28—
29—
30—
31—

Nom Ou uwlwf

William-Sourin (3).
Charente-Maritime (16)
Brittonv Ferries (345)
Jet Services 11 (77).........................
Transat Tag Quebec (84).
Fleury-Michon (2)...........................
Mecconllos (111) .
Biotherm 11 (44)..............
Charles-Heidsieck V (999)..........
Ker Cadeloc (27).............................
Joi Quartz (19).................................
Leiabv-Rasurel (34).......................
Le Quotidien de Paris (4)............
Festival Interceltique de Lorient (177).
Télégramme de Brest (101).........
Kriter VIII (28).................................
Charles-Heidsieck III (15)
Setrim Grès d'Artois (12)
Omupro Jardin (25) ...........
Quart Kriter Brut de Brut (115).
Stalaven (8).......................................
Tasker (1)
Chamonix Grands-Montets (128)
Découvert (70).......................................
Tyfoon VI (711).......................................
Drakkar Noir (110)...............................
Orenda (5)......................
Nouvel Homme Magazine (42)........
I Love le Bank (117)............
Eric de Lovondevra-CGA (10)........
Maison Phénix III (57).......................

Mil-
Tm Lot N Loua 0 Lorient Dift

TRIM 
CATA 
TRIM 
CATA 
CATA 
TRIM 
TRIM 
TRIM 
TRIM 
TRIM 
CATA 
TRIM 

. CATA 
TRIM 
TRIM 

MONO 
MONO 
TRIM 
TRIM 
TRIM 
TRIM 

MONO 
MONO 

. TRIM 
MONO 
TRIM 

MONO 
TRIM 

MONO 
TRIM 

MONO

45.57 
46 31 
46 15 
44 38 
42 05 
43.03 
42.40 
42 25 
41 03 
40 26 
40 25 
39 45 
38 49 
37.16 
37 06 
36 57 
36 29 
34 11
32.22 
33.07
34.22 
34 54 
34 17
35.22 
36 34 
36 30 
35.34 
32.56 
37.12 
36 07 
47.19

32 07
34 44
34 54
35 13 
37.12 
39 38 
43.49
44 17 
46 57
48 59
49 40 
52 10
56 34
57 01
58 15 
58 59 
60 59
62 24 
64 41
63 22 
60 28 
58 50 
57.47 
56 10 
56 20 
55.55 
51.30 
50.02
45 41 
41 23 
15.09

1203
1292
1311
1343
1480
1578
1755
1774
1917
2011
2038
2153
2346
2420
2478
2514
2610
2748
2877
2987
3146
3222
3257
3365
3377
3401
3578
3622
3860
4058
5348

Raymond LE COLLOTER

Depuis, aucune nouvelle ni de 
lui, ni du voilier, ni de la balise 
Argos installée sur le pont et qui est 
censée émettre automatiquement la 
position de chaque bateau dans la 
course.

SMA
Voir annonce 
page C-10

Le catamaran Charente-Maritime a repris sa 2e 
position, hier, à quelques jours de l'arrivée à 
Lorient prévue pour le milieu de la semaine 
prochaine.

Le docteur
Fernand Bellemare

ophtalmologiste
m.d

exerce sa profession 
à nul autre endroit 

à Québec:
320, rue St-Joseph est
Complexe Bibliothèque de Quebec 

Place Jacques-Cartier
529-9411

SPECIAL!
Coupon à découper

BUREAUX 
A LOUER

MULTI-CENTRE 
DE LA CAPITALE 
CHARLESBOURG

anciennement la Sporthèque
Réouverture septembre 1983 

Grand stationnement
Idéal pour Pharmacie, tabagie, centre mé­
dical, magasin sport, coiffure, esthétique, 
avocat, notaire, comptable 6$ à 13$ le 
pied carré

Information demander 
Jean Thérlault

843-1451

COPROPRIÉTAIRES 
DE CONDOMINIUMS

ASSURANCES
Nous offrons, tout spécialement pour vous, 
une police d'assurance faite sur mesure.

Communiquez avec un courtier d’assurance expérimenté, 
depuis plus de 50 ans au service du public.

uvnrTTariUjCmc.
67, rue St-Pierre, Québec G1K 4A2. Tél.: 692-0434
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calculatrice
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95$
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NOUVEAU SERVICE A QUEBEC
ENTREPOT 
PERSONNEL 
POUR VOS ARTICLES 
DE MAISON OU 
DE BUREAU
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• LOCATION MENSUELLE
• PORTES INDIVIDUELLES 

AVEC LOQUET
• VOTRE CADENAS
• VOTRE PROPRE CLEF
• SECURITE ASSUREE
• GARDIEN SUR PLACE
• A L’ABRI DES INTEMPERIES

BAS PRIX

300
ESPACES

u de différentes 
^ grandeurs:

5’ * 5' — 5’ * 10’
10’x 10’ —-10' x 20'
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BOUL ROCHETTE

DES LAURENT! DES 
-ROCHEUSES

ADANAC
Tout DCÙ^WtAig

Entreposage 
public à 

libre-service 
du Québec

440, AV. DES LAURENTIDES 
BEAUPORT, QUE. GIC 5C4
TEL.: 661-0858

MAINTENANT
A PLACE DES QUATRE-BOURGEOIS

Découvrez les plaisirs de notre table
UN MOMKNT AGRlyUUJ. 

Le charme tranquilie de la décoration, le choix des vins 
en fut. le décor des années 30, les recettes italiennes 

H le seixior empressé contrilnient à vous fain" 
afjprétier l'emsDence de notre table.

UN FVXlt A PAIN LXCLliSIF
Grillez a votre goût d ajipétissantes
tranches de pain tartinées au lnurre de votre choix.
C'est gratuit, quel avantage pour wxis.
R HUNT 31 ITMJS OIS DIMA.VCHKS DU 11.00 À 14.00
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SAIYïT>FOV
2254. chemin Ste-Foy (Sl-ftSSd
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Le Soleil. Jean-Marie Villeneuve
Applaudi* a tout rompra
Malentendu aidant moins de 300 jeunes se sont présentés, hier soir, au stade couvert du PEPS de l'université Laval 
pour Couverture du Festival des jeunes de Québec. Ils auront, cependant applaudi, à tout rompre, une “révélation" en 
Nancy Morency, Âgée de 18 ans, de Trois-Pistoles qui, soliste de la chorale du cégep François-Xavier-Gameau. a été 
choisie pour interpréter le tout nouveau “Hymne à la jeunesse". Le festival se poursuit pendant toute la fin de semaine, 
sur le campus de l'université Laval.

Les Clubs 4-H se sont remis 
de leurs difficultés de 1979

par Raymond GAGNE
Le mouvement des Clubs 4-H, 

après avoir connu des difficultés en 
1979, s’est bien remis en selle et pour­
suit son rythme de croisière normal en 
regroupant, bon an, mal an, entre 145 et 
ISO clubs.

Ce sont là les constatations dont a 
fait part au SOLEIL le directeur des 
Clubs 4-H, M. Réal Lévesque.

Ce dernier a précisé que l’or­
ganisme mettra sur pied cette année un 
projet qui permettra à un jeune d’une

localité donnée et dont l’âge permet 
l’adhésion d’entrer dans le mouvement 
à titre individuel, et de pouvoir sou­
mettre puis réaliser à titre individuel 
également des activités au sein du mou­
vement.

Le mouvement 4-H regroupe dans 
le Québec environ 5,000 jeunes dont 
l’âge varie entre 8 et 18 ans. La région 
de Québec (région 03) compte à elle 
seule près de 50 clubs.

L’objectif principal des 4-H vise la 
conservation et la protection du milieu

forestier, de l’arbre et de l’en­
vironnement dans son ensemble.

Le mouvement poursuit ses activités 
grâce à l'aide financière qu’il reçoit de 
deux ministères et de commanditaires 
tels Texaco, Eaton, Emasco. etc. La 
contribution de ces derniers s’élève aux 
environs de $20.000.

Le ministre de l’Energie et des Res­
sources accorde annuellement une aide 
de $45,000 tandis que le ministère du 
Loisir, de la Chasse et de la Pèche y va 
d’une subvention de $110,000.

(je grandniénage d£

GARANTIE 
CONTRE LES 
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Pneus «toutes saisons»

à 40 de rabais
sur le prix de 

detail suggéré

721 METRIX Pneu toute saison de qualité supérieur»
construit au Quebec

PI 55 80 R13 88.81 S 64,95 $
PI65 80 R13 106.44 S 67,95 $
P185 80 R13 110.50 S 74,95 $
P185 75 R14 126.56 S 77,95 $
P195 75 R14 131.69 S 82,95 $
P205 75 R14 137.38 S 85,95 $
P205 75 R15 139.44 S 89,95 $
P215 75 R15 151.06 S 94,95 $
P225 75 R15 160.88 S 99,95 $
P235 75 R15 176.19 S 104,95 $

DAYTON QUADRA Fiabilité et économie 
en tout temps

RABAIS
EXCEPTIONNEL
ENTRETIEN 
DES FREINS À 
TAMBOUR (2 ROUES)

PI 55 80 R13 67.85 S 49,00 S
PI 65 80 R13 69 50 S 52,10 S
P185 80 R13 75.75 S 56,80 $
P185 75 R14 84.40 S 63,30 S
P195 75 R14 88.85 S 66,60 S
P205 75 Ri 4 96.25 S 72,15 $
P215 75 R14 103.90 S 77,90 $
P205 75 R15 98 08 S 73,55 $
P215 75 R15 103.75 S 77,80 $
P225 75 R15 112.85 S 78,95 $
P235 75 R15 125.35 S 81,45 $

i R13 51,95 $ ■ FR78 15 B B 64,00 S

155 R12 46,95 S
B N

pour P205 75 R15
52,50 $

ENTRETIEN
DES FREINS AVANT
A DISQUE (2 ROUES)

REGLAGE DU 
TRAIN AVANT

JeunesseLes mini-sommets 
seraient manipulés

par Marc SAINT-PIERRE
Des éléments tant indépendantistes que fé­

déralistes tentent à l'heure actuelle de “paque- 
ter” les mini-sommets régionaux du Sommet 
québécois de la jeunesse notamment en vue du 
grand rassemblement national qui sera tenu en 
août à Québec.

C’est du moins ce que permet de conclure le 
contenu de deux lettres circulaires expédiées à 
des organisations de jeunes par le comité d’ac­
tion auprès des jeunes de la Société Saint-Jean- 
Baptiste de Montréal.

Le Sommet québécois de la jeunesse est 
cette organisation fondée par une poignée de 
jeunes qui se sont donnés pour mission — du 
moins officiellement — de permettre à la jeu­
nesse québécoise de s’exprimer et de discuter de 
sa capacité d’intervenir dans la société d’au­
jourd’hui.

Une séné de sommets régionaux couvrant 
tout le Québec se tiennent actuellement un peu 
partout. Ils déboucheront sur une grande ren­
contre en août, à l’université Laval, où seront 
discutés en principes les points chauds identifiés 
en région.

L’occasion était trop belle pour certains 
tenants d’options politiques de se servir de cette 
tribune privilégiée.

Dans une lettre diffusée récemment. Benoit 
Duchesne, du comité d’action auprès des jeunes 
de la SSJB-M lance un appel aux jeunes in­
dépendantistes afin qu’ils rappliquent aux som­
mets régionaux du Sommet québécois de la 
jeunesse.

“Nous, jeunes indépendantistes, écrit-il, 
croyons que l’avenir de notre pays, le Québec fait 
partie intégrante de nos aspirations, en tant que 
jeunes et en tant que peuple. C’est le pourquoi de 
notre appel.’’

M. Duchesne explique dans son message que 
les jeunes indépendantistes se doivent de veiller 
au grain parce que “nous avons appris ré­
cemment, note-t-il, que le Parti libéral du Québec 
et son grand frère d’Ottawa sont à mobiliser les 
jeunes fédéralistes afin de noyauter le somme? 
national et les sommets régionaux, dans le but 
évident, vous l’aurez deviné, d’empêcher la jeu­
nesse québécoise de s’exprimer sur l’avenir de 
son pays, le Québec”.

Samuel Lavigne, coordonnateur du comité

A
BUREAUX

Jusqu'à 8 bureaux, ou en partie. 
Chauffés, climatisés, face au Colisée

Jour: 522-2084

d'action auprès des jeunes de la SSJB-M. indique 
de son côté à son monde dans une note qu'il est 
important qu'il s'inscrive dans le volet discussion 
du Sommet québécois de la jeunesse

“Ce sont dans le volet discussion, souligne-t- 
il, que seront discuté les sujets de l’orientation du 
Québec et de l’indépendance.”

La note donne également diverses ins­
tructions, par exemple de se rapporter à la SSJB- 
M, une fois la formalité de l’inscnption accomplie 
en vue notamment d’un "briefing”.

Cette question de l’indépendance nationale a 
soulevé un débat enflammé la semaine dernière à 
l’occasion du Sommet régional de la jeunesse du 
Richeheu-Yamaska et les observateurs ont noté 
qu’il venait confirmer un sentiment selon lequel 
le Sommet de la jeunesse reste un instrument de 
mobilisation nationaliste de la masse dépolitisée 
des jeunes.

Néanmoins, dans l’Est du Québec, où des 
sommets régionaux ont été tenus à Matane et 
Rivièr-du-Loup, la “question nationale” a été 
ignorée, les participants s’en tenant à des pro­
blèmes de pain et de beurre.

Etudiants: un 
projet de loi 
qui ne sera 
pas différé

(PC) — Le gouvernement n’a pas l’intention 
de surseoir à l’adoption d’un projet de loi qui 
assurera le financement des associations d’é­
tudiants dans les collèges et les universités, a 
assuré, hier, le ministre de l’Education, M. Ca­
mille Laurin.

M. Laurin répondait aux objections for­
mulées à l’Assemblée nationale par le député 
libéral de Marquette. M. Claude Dauphin, qui 
rappelait que quatre associations étudiantes sur 
les six qui se sont exprimées ont réclamé le report 
du projet de loi à l’automne afin qu’une plus 
vaste consultation soit menée.

M. Dauphin a également souligné que de 
nombreux télégrammes avaient été adressés aux 
députés pour réclamer un délai afin que toutes 
les opinions soient entendues sur le projet de loi.

CLINIQUE D’OPTOMETRIE
DE LORETTEVILLE

Examen de la vue 
Verres de contact 

Lunettes

Dr René Rhéaume, O.D., oe/omemsre
167, bout. Valcartler. Loratlevlllo

842-8408
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FÊTE DES PÈRES 
Le dimanche 19 juin!

Pour lui... 
une allure CHIC 

et confortable!

Qu est-ce qui a du style, de 
belles teintes et un confort 

pratique9

iwera
Notre nouvelle collection de 

culottes courtes creation 
RIVIERA! Conçu dans un 

melange agréable a porter de 
poly-coton. ils sont bien 

coupes avec en plus des 
details mode comme le devant 
a plis, la poche dessinateur et 

les petits revers Pour lui 
pour vous assurer qu’il aura 

toujours une allure CHIC 
même pour une courte 

promenade au soleil Dans les 
teintes de naturel taupe ou 

vert kaki Tailles 30 à 46 28S
T-shirt de notre vaste
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Passai donc des 
aujourd'hui chez 
votre détaillant CTR 
participant

SERVICE DE PNEUS CTR LTEE

128, avenue St-Sacrement, Québec 681-0511 
2585. boul. Henri-Bourassa. Quebec 525-6141 
8655. boul Henri-Bourassa. Charlesbourg 627-0940 
144 route Kennedy. Lévis 833-9244 
10750 boulevard Lacroix, ville St-Georges.

Beauce-Sud 227-2868 ^
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selection de modèles dans les 
tailles P à 4X à des prix 

variant de 18$ à 50S

Collection prestigieuse 
de vêtements et chaussures 

pour hommes de toutes tailles

Place Galeries
Ste-Foy de la Capitale

Place
Fleur de Lys
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Bécancour: mise en garde de Ciaccia
libéral

Ciaccia,
vemement en garde, 
hier, contre le danger 
de répéter la dou­
loureuse expérience de 
Sidbec avec le projet 
d'aluminene qu’il veut 
construire à Bé­

cancour. en as­
sociation avec le grou­
pe nationalisé français 
Péchiney-Ugme-Khul- 
man.

Intervenant dans le 
débat sur le projet de 
loi 10. qui doit jus­
tement permettre à la 
SGF d'investir une 
première tranche de

$150 millions dans le 
projet, M. Ciaccia a dé­
claré “qu'il y a trop de 
parallèles entre le pro­
jet Péchmey et la si­
tuation que nous vi­
vons avec Sidbec pour 
qu’il ne puisse s'en in­
quiéter.

Au stade où en sont 
les négociations avec

Péchmey. le député de 
Mont-Royal estime 
qu'il est beaucoup trop 
tôt pour mettre le 
doigt dans un en­
grenage qui pourrait 
coûter entre $1.3 et 
$2.3 milliards en 20 ans 
aux contribuables qué­
bécois “si tout va 
bien”, sans avoir la

POLITIQUE
QUÉBÉCOISE

Calme plat 
prévu au conseil 
national du PQ

Après le tumulte du dernier conseil na­
tional du Parti québécois, qui avait été le 
théâtre de violentes manifestations de la part 
des travailleurs des secteurs public et pa- 
rapublic, en mars dernier, celui qui se tiendra 
en fin de semaine au Centre des congrès de 
Québec s’annonce d’une remarquable tran­
quillité. Après avoir parcouru les documents 
préparés pour l’occasion, un député a confié 
au SOLEIL que “ça va être le conseil na­
tional le plus plat depuis longtemps’’. M. 
Biron annoncera officiellement les résultats 
de la campagne de financement du Parti 
québécois. 11 pourra dire que l’objectif de $2 
millions a finalement été atteint, même si ça 
aura été de peine et de misère. Deux panels 
sont également au programme: un sur la 
social-démocratie et un autre sur le code du 
travail. L’élément le plus intéressant sera le 
rapport du comité qui a été mandaté pour 
étudier la question de la participation du PQ 
aux prochaines élections fédérales. Face au 
refus du premier ministre de donner le feu 
vert à la formation d’une aile fédérale di­
rectement liée au Parti québécois, le comité 
proposera une solution qui permettrait au 
PQ de participer activement aux élections 
sans y être nommément impliqué.

Québec ira en appel
Le premier ministre Lévesque a indiqué, 

hier, que le Québec en appellera à la Cour 
suprême du jugement prononcé, jeudi par la 
cour d’appel du Québec, qui a déclaré in­
constitutionnel le chapitre huit de la loi 101 
portant sur le choix de la langue d’en­
seignement.

M. Lévesque a expliqué que. par prin­
cipe. le Québec ne pouvait accepter la pré­

pondérance d’une charte qui a été incluse 
dans la constitution sans son accord et qui 
attaque le pouvoir exclusif du Québec de 
légiférer en matière d'éducation. Le premier 
ministre n’a cependant pas exclu que des 
changements d’ordre administratif puisse 
être apportés à la charte de la langue fran­
çaise pour régulariser la situation des en­
fants qui ont été admis illégalement à l'école 
anglaise, comme l’a suggéré récemment M. 
Claude Ryan.

LG-2: le PM demeure muet
Le premier ministre Lévesque a de nou­

veau refusé de répondre aux questions de 
l'Opposition relativement au saccage de LG- 
2 hier. A six reprises au cours de la pénode 
de questions, le leader parlementaire du 
Parti libéral, M. Fernand Lalonde, a demandé 
à M. Lévesque si les différentes démarches 
effectuées auprès de la SEBJ par des mem­
bres de son cabinet, à la fin de 1978 et au 
début de 1979, n’avait pas “pesé” sur la 
décision de régler hors cour. A chaque fois, 
le premier ministre s’est contenté de ren­
voyer le député aux réponses qu’il avait déjà 
données en commission parlementaire.

CKAC à l’amende
La station radiophonique montréalaise 

CKAC a été condamnée, hier, à $300 d’a­
mende pour avoir enfreint les dispositions de 
la loi électorale québécoise, en refusant d’oc­
troyer un congé sans solde au journaliste 
Jean Rivard, pour lui permettre de se pré­
senter comme candidat libéral dans Mon­
tréal-Bourget lors des élections d’avril 1981. 
M. Rivard avait tout simplement été congé­
dié.

moindre garantie que 
l’emrepnse pourra être 
rentable, ni même que 
les Français y par­
ticiperont

M. Ciaccia note en 
effet qu'aucune en­
tente formelle n’a été 
conclue avec Pé- 
chiney, si ce n’est une 
“lettre d’intentions’’ 
qui n'engage personne. 
Dans ces conditions, il 
craint que le Québec 
ne se place dans une 
position de faiblesse 
pour les négociations à 
venir, s’il s’engage par 
avance dans un projet 
de loi.

En commission par­
lementaire, jeudi, le 
président de la SGF, 
M. Jean-Claude Lebel, 
a reconnu que (’en­
gagement français n’a- 
vait nen d’irréversible 
et M. Ciaccia craint 
qu'en bout de ligne, le 
Québec ne se retrouve 
seul avec un autre élé­
phant blanc

Selon lui, il serait in­
finiment préférable de 
verser toutes les sub­
ventions nécessaires à 
Péchiney plutôt que 
d’investir directement 
dans l'entreprise. Si­
non, le Québec doit ob­
tenir que la société 
française s'engage à 
fournir au moins 30 
pour 100 des fonds re­
quis. D'autant plus 
qu'il n’existe pas la 
moindre garantie 
quant au coût du pro­
jet
Marché de 
l’aluminium

M. Ciaccia s’inquiète 
également de l'in­
certitude qui prévaut 
actuellement sur le 
marché de l'alumi­
nium. Aux projections 
optimistes du ministre 
Rodrigue Biron, le dé­
puté libéral oppose 
qu'en 1975 le gou­
vernement avait tablé

sur une expansion du 
marché de l'acier pour 
lancer Sidbec. avec les 
résultats que l'on sait 

Or. selon les experts 
américains, la de­
mande mondiale d’a­
luminium a chuté de 
12.6 à 10.6 millions de 
tonnes entre 1979 et

1982, alors que le pnx 
par livre est tombé de 
$0 80 à $0.45 durant la 
même pénode Et "on 
s'attend à ce que la 
tendance amorcée se 
consolide au cours de 
la prochaine décen­
nie".

Dans le rapport que

la SGF a produit sur le 
sujet, on indique que le 
taux d'utilisation de la 
capacité de production 
de l'ensemble des pays 
non-commun i*( es est 
tombé de 96 pour 100 
en 1980 à 75 pour 100 
en 1982. Parallèlement, 
la production mondiale

chutait de 17 pour 100.
Pour M. Ciaccia, le 

risque est évident le 
Québec pourrait se re­
trouver avec des 
stocks d’aluminium in­
vendables. de la même 
façon que Sidbec ne 
sait que faire de ses 
boulettes de fer.

ANDRÉ GINGRAS
PARTI QUÉBÉCOIS
CHARLESBOURG

Monsieur Gingras, croyez-vous que le gouvernement 
du Parti Québécois soit en mesure d’affronter la présente 
crise economique?
OUI. assurément C'est certainement le gouvernement le plus 
compétent pour assumer ses responsabilités en période difficile 
D'ailleurs ses performances par rapport aux autres provinces le 
prouvent bien De 76 à 81. le Québec a eu la meilleure performance 
économique de l’ensemble des provinces.
Mais ce qui est plus important encore c'est que ce gouvernement 
aborde maintenant une période plus fructueuse qu'on appelle la 
relance. Je tiens à ce que Charlesbourg profite au maximum de cette 
relance... et /e crois qu'il est préférable pour cela, en tant que 
comté, d’être dans le parti au pouvoir plutôt que dans l’opposition...

Autorise par Jocelyne Lapomte. agent officiel du Kart* Québécois duns Charlesbourg 
7835 avenue. Charlesbourg. G1H2Y3
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2060, boul. Charest ouest, 
Ste-Foy
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Automobiles

B. ROBERGE
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5740, boul. Ste-Anne 
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_________ J
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J.E. DALLAIRE 
AUTOS INC.

75, Kennedy 
Lévis

837-8895
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ST-RAYMOND
Automobiles (1980) Inc.

144. St-Jacques, St-Raymond 
Cté Portneuf

sr~“ 692-0119
Bur.: (418) 337-4646
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vous présentent 
deux superbes 
voitures de 
grande classe, 
alliant luxe, 
confort, prestige 
et distinction.

Voyez à quoi 
ressemble une 
voiture de luxe...

... admirez la fière 
allure d’une vraie 
sportive.
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stalls divers_________
Opération minoune
63 autos inspectées

Québec, Le Soleil, samedi 11 juin 1983

Le bilan de POpération mi- 
noune” entreprise depuis lundi par 
la sûreté municipale de Sainte-Foy 
sur son territoire, a résulté en la 
vérification minutieuse de 63 ba­
gnoles par des inspecteurs de la 
Régie de l'assurance-automobile.

Du nombre, 33 devront se sou­
mettre à des réparations d'im­
portance avant que leurs pro­
priétaires puissent espérer re­
trouver les certificats d'im- 
matnculation qui leur ont été 
confisqués. Au moins trois de ceux- 
ci ont plutôt abandonné leur vé­
hicule à la ferraille.

Trente autres automobiles de­
vront faire effectuer des réparations 
moins importantes mais nécessaires 
à leur voiture, au cours des pro­

chaines 48 heures, s'ils ne veulent 
pas être privés du droit de conduire. 
Enfin, trois des 63 véhicules in­
terceptés roulaient encore sur des 
pneus à crampons... ce qui a valu à 
leur propriétaire de payer une 
amende de $50 pour avoir confondu 
temps d'automne avec route d’hi­
ver!

C’était la première fois que, 
pour son opération annuelle de dé­
tection de voitures “douteuses”, la 
police de Samte-Foy n'utilisait pas 
systématiquement des points de 
barrage fixes sur son territoire. 
Pour déjouer les "contoumeurs”, le 
dépistage se faisait par chaque pa­
trouilleur, durant sa ronde ré­
gulière.

Incendie à Toronto
TORONTO (PC) — Des milliers 

de personnes sont sorties du First 
Canadian Place, hier, après qu’un 
incendie eut éclaté au 34e étage du 
grand édifice du centre-ville de To­
ronto.

Dix étages ont été évacués. 
Plusieurs personnes ont subi des 
blessures légères lors de l'évacua­
tion, à l'heure du midi, mais aucune 
des victimes n’aurait été in­
commodée par la fumée ou le feu.

L’incendie a été rapidement 
maîtrisé alors qu’une multitude de 
personnes ont quitté leurs bureaux, 
tant dans l’édifice que dans les im­
meubles voisins, pour converger 
vers la scène, à l’angle des rues 
King et Bay, au coeur du district 
financier de Toronto.

Environ 16,000 personnes tra­
vaillent dans l'édifice de 72 étages, 
qui loge bon nombre de bureaux 
dont le bureau torontois principal 
de la Banque de Montréal

Bijoux retrouvés 
à Val-Bélair

i
Le Soleil, RaynakJ Lavoie

Les détectives André Pouliot et Ghislain Gignac, de la police de Québec, 
font l'inventaire d'une partie des bijoux dérobés le 1er juin dans une 
résidence de Mont-Chatel.

par Andréa ROY
Une perquisition effectuée jeu­

di après-midi, dans une résidence 
unifamiliale de Val-Bélair a permis à 
la police de Québec de retrouver 
pour environ $15,000 de bijoux, vo­
lés au début du mois dans une 
résidence du quartier Mont-Chatel 
Les enquêteurs Ghislain Gignac et 
André Poubot poursuivent leurs re­
cherches afin de retrouver le der­
nier des trois individus soupçonnés 
d’avoir volé, dans une maison de 
Place de Guise, de l’argent et un 
coffre-fort plein de bijoux, après 
avoir bgoté trois des quatre oc­
cupants de la place.

Patrice Banbeau, âgé de 22 ans, 
de la rue de la Couronne à Val- 
Bélair et Denis Gagnon, âgé de 25 
ans, de la rue Prince-Edouard à 
Québec, ont déjà comparu en cour 
des sessions de la paix en rapport 
avec cette affaire. Us ont été in­
terceptés durant la nuit du 31 mai 
au 1er juin dernier, au volant d’un 
véhicule décrit comme ayant servi à 
la fuite des suspects. Les agents de 
la Sûreté du Québec, détachement 
Québec-Métro, les avaient alors re­
mis entre les mains de la pobce de 
Québec, avertis quelques heures au­

paravant du larcin commis Place de
Guise.

Le tout a commencé vers mi­
nuit et quan, le 1er juin, heure à 
laquelle Mme Céhne Genest, 35 ans. 
entend du bruit près de l’entrée, et 
des pas sur la galene de son do­
micile. Sortant pour vérifier, elle se 
retrouve nez à nez avec un type qui. 
apparemment armé, lui dit: "Haut 
les mains, c’est un vol”. Mme Bou­
chard, son fils de huit ans, Roben. 
et un adolescent de 16 ans. Jean- 
Marc Boucher, qui dormait au sous- 
sol cette nuit-là, sont ligotés et sé­
questrés dans la chambre de Mme 
Bouchard pendant que trois hom­
mes fouillent la maison et s’a­
charnent pendant un certain temps 
à vouloir sortir le coffre-fort du 
sous-sol pour l’emporter avec eux. 
Ce qu’ils réussissent

Après leur départ, l’alerte sera 
donnée par Nancy Genest 12 ans, 
qui faisait semblant de dormir pen­
dant tout ce temps. Elle devait 
s’empresser de libérer sa mère et les 
deux garçons.

La police de Québec s’attend à 
d’autres développements dans les 
prochains jours, en ce qui concerne 
la découverte du troisième compère.

Meurtres à Montréal
MONTREAL (PC) 

— Rescapé par miracle

Paqé,
Grana Tournoi

Jean
president du Gra 
MOLSON de Peche du Que­
bec chroniqueur de peche a 
DIMANCHE MATIN et 
commentateur halieutique a ta 
radio

De toutes les disciplines 
sportives, la pèche est celle qui 
réunit le plus de participants au 
monde. Pour nous du Quebec, 
le retour d un veritable tournoi 
devenait impératif le Grand 
Tournoi Motson de Pèche du 
Quebec lance son invitation 
non seulement aux associa­
tions et a tous les pécheurs, 
mais aussi a tous les déten­
teurs de permis de pèche de la 
province

}&nid Twmot
^MOLSON

N\\\W

I%

Tous les pécheurs ayant capture un poisson digne de mention peuvent 
s inscrire au Grand Tournoi Pour participer tous les détenteurs d un 
permis de peche, ou leur conjoint, peuvent aussi completer le coupon publie 
dans

Dimanche-Matin
Par la suite le poster à l adresse de l'une des stations radiophoniques 
indiquées Et vous aurez la chance de gagner de nombreux prix

PLUS DE s35,000.00 EN PRIX 
ET TROPHÉES

• Véhiculé 4x4 Nissan Datsun
• 6 Cyclomoteurs JAWA
• 24 ensembles de peche OMNI de A H Besner Ltee
• 18 trophées MOLSON. 1 pour chaque espece
• Nombreux voyages de peche (pour la saison 84 j
• 10 radios AM-FM Stéréo d Atlantique Image et Son

NISSAN
1984

Partez
à l’aventure...
Allez pecher la ou personne ne s est rendu
Gracieuseté des pros Datsun

EN COLLABORATION AVEC LES STATIONS DE RADIO SUIVANTES:
CJMS £6$ CJRC
1280

MONTREAL

VVt 1060 VVt 1150
QUEBEC

CJTR 
1140

OTTAWA-HULL SHERBROOKE TROIS-RIVIÈRES

AA, CJRS AA, ^1510
Remplissez le coupon dans le

Dimanche-Matin

QUEBEC
20 JUIN

ÉLECTIONS PARTIELLES
Charlesbourg/Saguenay/Saint Jacques

Vote
par anticipation

Parce qu’il ne vous sera peut-être pas 
possible de voter le jour même de l’élection.

Des bureaux de vote par anticipation 
seront ouverts les dimanche et lundi de la 
semaine précédant le jour du scrutin, soit les
12 et 13 juin.
Ces bureaux seront ouverts afin de permettre 
a certaines personnes qui ne pourront voter 
Ut Jour du scrutin du 130 juin d'exercer leur
droit de vote.
Les personnes admises a voter a ces bureaux, 
selon la Loi électorale, sont les suivantes
• une personne handicapée
• un membre du personnel electoral
• une personne qui a des motifs de croire

qu elle sera absente de sa section de vote le 
lour du scrutin, ou

• une personne qui a des motifs de croire 
qu elle sera incapable de voter dans sa sec­
tion de vote le Jour du scrut in, soit le
20 juin

BUREAUX DE VOTE 
PAR ANTICIPATION
Charlesbourg
EGLISE STE MARIA GORETTI
l sous-sol)
7180, boul Cloutier 
Charlesbourg
Sections de vote 1 a 94
EGLISE ST PIERRE AUX-LIENS
(sous-sol)
4205. rue des Roses
Charlesbourg
Sections de vote 95 a 176

Ces personnes devront se présenter au bureau 
de vote par anticipation auquel est rattachée 
leur section de vote dans la circonscription 
électorale ou elles ont leur domicile.
Cependant, une personne qui a des motifs de 
croire qu'elle sera absente de sa section de 
vote le jour du scrutin ou incapable d'y voter, 
devra signer une declaration indiquant ses 
nom. prénom, adresse, age et prêter serment 
ou faire une affirmation solennelle.
Ces bureaux de vote par anticipation seront 
ouverts de 14h à ZZh, les dimanche et lun­
di 12 et 13 juin.
Rappelez-vous que vous ne pourrez voter 
qu'au bureau de vote par anticipation auquel 
vot re section de vote est rattachée

Tous les bureaux de vote par anticipation 
sont aussi accessibles aux handicapes

Pour plus de renseignements, composez SANS FRAIS: 1-800-463-4378 au dm^Sie'inclusivement>

parce qirun vote, ça compte

tenue
cfun scrutin

financement des 
partis politiques

carte
électorale

□ Le Directeur general des elections 
du Quebec

d’un attentat à la bom­
be, il y a un peu moins 
de trois ans, Michael 
“Sonny” Capozzi, 30 
ans. et un autre hom­
me, Martin Vachon, 22 
ans, ont été tués à 
coups de mitraillette, 
tôt hier matin, à leur 
sortie d’un centre de 
transition pour dé­
tenus, dans le quartier 
Pointe-Saint-Charles.

Selon certaines in­
formations, Capozzi 
était hébergé à la mai­
son d’accueil depuis 
seulement trois jours. 
Il allait apparemment 
reconduire Vachon à 
son travail vers 6h20,

PAYSAGISTE
Aménage­
ment complet I 
Arbres, patio.| 
tourbe
Plan, estima­
tion gratuite

PLANI-VERT Inc.

SMA
Voir annonce
page C-10

SPECIAL!
Coupon à découper

STORES

35% DE
RABAIS

DECOR 
EC0N0 INC. 

651-0478
papier peint 

couvre-lit • tenture 
tapû

prélart - parqueterie

lorsqu’un inconnu a 
“mitraillé" la voiture 
dans laquelle avaient 
pris place les deux vic­
times.

Capozzi et son amie 
de coeur, Jocelyne Pa­
pillon, âgée de 25 ans à 
l’époque, avaient été 
grièvement blessés 
lorsque leur voiture 
piégée avait explosé en 
roulant L’incident s’é­
tait produit dans le 
sud-ouest de la mé­
tropole, le 7 décembre 
1980.

Capozzi avait été 
admis lundi dernier à 
la maison de transition 
Léo’s Place où il ter­
minait de purger une 
peine de 22 mois d’em­
prisonnement qui lui 
avait été infligée le 25 
janvier dernier en rap­
port avec une affaire 
de trafic de 122 cap­
sules de LSD et de 32 
grammes de cocaïne.

Quant à Vachon, il 
séjournait à cet en­
droit depuis quelques 
semaines déjà.

* ECONOMIE

SAIGON MOI
Thuc Phâfn A Châu

DEPANNEUR
ASIATIQUE

Aliments vietnamiens, chi­
nois japonais laotiens, 
thaïlandais, cambodgiens 
etc Nous vendons des 
rouleaux "impériaux" pour 
emporter Livraison gratu*-

VENEZ VOIR 
“SAIGON MOI”

351. boul. Charest est 
QUEBEC 

529-4780

St. Michael’s
Université catholique, coéducationnelle
l'Université peut accepter des étudiants 
dans les programmes de Baccalauréat és 
arts

COURS D’ANGLAIS
Programme intensif de langue dans un mi­
lieu anglophone. Divers cours avec labo­
ratoire
Aussi un Institut, un certific3t avancé, 
et maîtrise en TESL pour professeur.
Ecrivez à
INTERNATIONAL STUDENT PROGRAM

ST. MICHAEL'S COLLEGE 
WINOOSKI. VERMONT 05404, U S A.

ruicit;
électronique me.
2^7^ chemin St? Fov 
Stc-Foy 653 7768

i celui que 
les experts 
achètent

Pterre-F Côté C R

\

FERME TOUS LES LUNDIS DU « JUIN AU 5 SEPT

I »
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Contre le vol à l’étalage
M. Jean CourtoL président d une entreprise de Vancouver, Sigma 
Security Inc., fait voir te dispositif que sa société a mis au point pour 
donner aux magasins une arme contre le vol à l'étalage. Cette petite tige 
fixée à la marchandise déclenchera les dispositifs d'alarme aux sorties 
des magasins si elle n'est pas neutralisée par un commis.

Chauffeur
d’autobus
trouvé
coupable

(PC) — Un chauffeur d'autobus de U 
Commission de transport de la Communauté 
urbaine de Québec a été trouvé coupable hier de 
négligence criminelle.

Henn-Paul Bourret. âgé de 61 ans. a été 
inculpé de négligence criminelle après avoir écra­
sé à mort en décembre 1981 un enfant de 12 ans 
qui faisait du ski-bottines agrippé au pare-chocs 
amère de son autobus.

Le jeune Alain Daigle a glissé sous les roues 
du véhicule alors que celui-ci était en marche 
amère.

Henri-Paul Bourret avait déclaré avoir agi de 
la sorte pour faire peur à l’enfant et ses compa­
gnons.

Le juge Maunce Langlois soutient que Bour­
ret a été négligent en faisant marche amère et 
que toute personne normalement raisonnable 
aurait prévu la possibilité d’un accident.

Les plaidoiries sur sa sentence ont été fixées 
au 22 juillet.

Mort d’un haut 
fonctionnaire

M. Jean-Lucien Ca­
ron qui fut jusqu’à ré­
cemment sous-mi-

Un jury entend le récit du 
meurtre d’une femme enceinte

VALLEYFIELD (PC) — Une centaine de 
personnes présentes à la cour, jeudi, ont pleuré 
en silence alors qu’ils écoutaient la bande ma­
gnétique de Jocelyne Dupras-Deschambeault, 
âgée de 40 ans, où elle expliquait comment elle 
avait poignardé à mort une femme enceinte et 
sorti ensuite le foetus.

Mme Dupras-Deschambeault a pour sa part 
gardé les yeux clos la plupart du temps.

Elle est accusée du meurtre prémédité de 
Mme Suzanne Lauzon, âgée de 24 ans et enceinte 
de huit mois, tuée dans des circonstances atroces 
le 11 mars dernier.

•

Le juge de la cour supérieure Jacques Du- 
cros a alors demandé aux gens de l’auditoire de 
contrôler leurs émotions de manière à ne pas 
influencer les sept hommes et cinq femmes du 
jury-

Confession

Dans la confession faite aux policiers, Mme 
Dupras-Deschambeault, qui avait dit à ses amis 
et ses proches quelle était enceinte, a indiqué 
avoir rencontré Suzanne Lauzon sur la rue et lui 
avoir offert de la reconduire en automobile à la 
maison. Chemin faisant, elle l’a invitée à venir 
prendre un café chez elle. Une fois à la maison, 
Jocelyne Dupras-Deschambeault lui a proposé 
d’acheter son bébé.

Devant le refus de Suzanne Lauzon. a-t-elle 
dit, elle a pris un sac à déchets et lui a collé au 
visage, puis a serré fort. Dans la bousculade, elle 
a essayé de l’étrangler. Comme Suzanne Lauzon 
tentait de s’échapper, elle s’est emparée d’un 
couteau.

Delage ne fera 
pas enquête
Oe notre dernière édition d’hier

par Michel TRUCHON
Le commissaire aux incendies, le notaire 

Cyrille Delage, estime ne pas avoir jundiction 
dans l’affaire du collège de Jésus-Mane et rejette 
la demande d’enquête formulée il y a quelques 
jours par les autorités de Sillery

Me Delage a fait connaître sa réponse jeudi 
après-midi, dans une lettre envoyée au directeur 
du service de la police et des incendies, M. André 
Trudel.

Pour la police, le refus du commissaire aux 
incendies représente la dernière pièce du dossier 
Jésus-Mane et celui-ci devrait être fermé sous 
peu.

Les témoignages recueillis jusqu’à main­
tenant vont nous permettre de mettre un point 
final à l’affaire,” a déclaré le directeur Trudel.

La décision du notaire Delage ne constitue 
cependant pas une fin de non-recevoir puisqu’il a 
étudié le fond du dossier du collège Jésus-Marie 
avant de se prononcer.

“C’est le plus que je pouvais faire Je n’ai 
aucune jundiction dans cette affaire puisque 
personne n’a de motifs de croire que l’incendie du 
14 mai peut avoir une ongine criminelle." a 
commenté Me Delage interrogé par LE SOLEIL.

Le commissaire aux incendies a ajouté que la 
seule autre chose qui pourrait l’obliger à tenir 
une enquête publique serait une demande ex­
presse du procureur général. ”Or. celui-ci a déjà 
dit non à une telle requête” (des assureurs), 
précise Me Delage

En terminant sa lettre, le commissaire De- 
iage suggère aux enquêteurs d’interroger à nou­
veau les témoins, s’ils pensent ne pas avoir 
suffisamment de détails pour fermer le dossier. 
Possibilité qui semble définitivement écartée s’il 
faut en croire le directeur André Trudel qui dit 
que l’affaire est terminée.

A moins que les assureurs ne persistent dans 
'eur désir de faire la lumière sur les prétendus 
délais entre l’intervention des pompiers de Sillery 
et le moment où ceux de Québec ont été appelés 
à la rescousse et pour ce faire s'adressent aux 
tribunaux civils, le dossier Jésus-Mane est donc 
définitivement fermé en ce qui regarde l'enquête.

Il est plus que probable que l’on ne connaîtra 
amais la cause exacte du désastreux incendie qui 

a fait pour plus de $10 millions de dégâts.
Pendant ce temps, la campagne de sous­

cription pour la reconstruction de l'institution se 
poursuit. Lancée le 1er juin, elle doit se terminer 
mercredi prochain. L’objectif est de $1 million.

“J’ai frappé, j’ai frappé, frappé, frappé. Lors­
que j’ai réalisé ce que je venais de faire, j’en suis 
restée assommée. J'essayais de comprendre, d'a­
nalyser ce qui s’était passé.”

Elle a ensuite confié à la police qu'elle avait 
pris un couteau et avait fait une incision près de 
l’utérus afin de sortir le foetus.

“Je me suis dit qu'il fallait faire une cé­
sarienne. Cela a été très dur, plus dur que de 
frapper la mère. Le bébé était mort, j’avais trop 
attendu."

Elle a ensuite nettoyé le bébé, caché le corps 
de la mère au sous-sol et a dit à son man. qui 
revenait du curling, qu’elle venait d’accoucher

Son mari l'a aussitôt conduite à l’hôpital 
avec le bébé C’est alors que les médecins ont 
averti les policiers.

Mme Dupras-Deschambeault a dit à plu­
sieurs reprises sur la bande magnétique qu’elle 
avait essayé sans succès d'avoir un enfant pour 
conserver l’affection de son mari

Le procès doit reprendre lundi.

nistre adjoint aux po­
litiques au ministère 
des Communications 
avant d’être nommé à 
la SODICC (Société de 
développement des m- 
dustnes de la culture 
et des commu­
nications) est mort ac­
cidentellement cette 
semaine.

M. Caron, un jeune 
administrateur de 38 
ans avait occupé di­
vers postes aux 
Communications, au 
développement des 
média et à la Direction 
générale du dé­
veloppement et des po­
litiques depuis 1975.

Il avait auparavant 
fait camère comme 
journaliste au Nou­
velliste de Trois-Ri­
vières puis à Radio-Ca- 
nada. Il avait éé chef 
de l’information à Ra­
dio-Canada in­
ternational

LE GRAND CONFORT...
À PETIT PRIX !

Originaire du Japon, le FUTON est une nouvelle idée de 
divan-lit qui vous assure un confort tout à fait exceptionnel 
En un clin d'oeil et à votre convenance, vous le transformez 
en divan moelleux ou en ht douillet qui supportera parfaite­

ment tout votre corps Léger, compact et très décoratif, 
le FUTON a sa place partout V/ous l'aimerez1

Le FUTON: bien moins cher et plus original qu un divan-lit
conventionnel!

r

Futon simple 116. $ 
double 139. $ 
queen: 165. $ 

king 230, $

Accessoires disponibles Hase de diuan lit en bois naturel
Housses Je couleurs variées
Oreillers
Douillettes
Coussins
Paravents

(( %

Jnc.
2750. chemin Ste-Foy Ste Foy Plaza Laval Québec, (418) 656-1281

ï
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Le gouvernement du Canada 
investit près de cent millions 
pour vous redonner
un Meux-Port tout neuf

Y5eux-Port

venez, profitez-en!

Canada
de Québec
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L’ordinateur et la cigale
annemarie
voisard

Les enfants qui rêvaient d’un ordinateur à 
l’école en septembre doivent revenir à des 
ambitions plus modestes, à moins qu’ils ne 
misent sur le hasard d’un des nombreux ti­
rages pour les favoriser. Les arcades de la ville 
et les rares démonstrations de machines élec­
troniques dans les arénas des campagnes res­
teront, pour un temps encore, les seuls lieux 
d’initiation de la majorité des jeunes Qué­
bécois.

Tout le monde l’avait pressenti. Les pro­
messes du Dr Camille Laurin, ministre de 
l’Education, ne pourront pas se réaliser, du 
moins pas aussi vite que le prévoyait son plan 
quinquennal d’introduction de l’ordinateur à 
l’école. Cinq mille élèves du primaire devaient, 
dès la prochaine année scolaire, avoir la chan­
ce d’apprivoiser l’un des 3,000 appareils que le 
ministre s’est engagé à payer.

Or, il est déjà trop tard maintenant. La 
Fédération québécoise des directeurs d’école 
vient de le rappeler brutalement au ministre 
dans un avis de 17 pages sur “l’informatique à 
l’école”. Pas besoin d’en écrire long. Les di­
recteurs ne savent rien de l’ordinateur. Pour­
tant c’est à eux, premiers responsables de 
l’école, qu’on va demander d’agir. C’est le 
“monde en folie”, constate le président Réal de 
Guire, qui croit utile d’informer M. Laurin que 
“pour planifier l’année scolaire, il faut s’y 
prendre huit à douze mois à l’avance”.

Bientôt ce sera les vacances, les enfants 
partiront, puis ensuite les enseignants. Per­
sonne ne leur aura encore parlé de l’ordina­
teur. Pourtant, c’est sur eux qu’on compte 
pour établir le premier contact entre les en­
fants et la machine. Mais que dire aux en­
seignants puisque l’ordinateur n’a pas encore 
fait son entrée dans l’école et que, de toute 
façon, on n’a aucune idée de quel type il sera.

Certains souhaitent des appareils so­
phistiqués, en pensant à l’avenir. D’autres, 
rêvant d’en faire bénéficier le plus grand nom­
bre, les veulent le plus simple et le moins cher 
possible. D’un côté comme de l’autre, les ar­
guments se défendent. Le problème est dans le 
choix. Que feront les directeurs, pauvres pro­
fanes, quand les marchands d’ordinateurs se 
mettront à défiler devant leurs bureaux?

Le ministre Laurin a manifesté son in­
tention de favoriser des entreprises établies au 
Québec. Les commissions scolaires seraient 
tenues de respecter les ententes conclues entre 
le MEQ et ces compagnies, faute de quoi les 
dépenses ne seraient pas remboursées. Mais le 
grand patron de l’Education n’a pas encore 
arrêté sa décision. Et tout indique que les 
directeurs voudront l’attendre.

• • •

Au fait, on peut se demander quelle ur­
gence il y a à doter les écoles d’ordinateurs 
puisqu’on ne sait même pas quoi faire avec. Et 
en ce sens, la Centale de l’enseignement du 
Québec (CEQ) est tout à fait justifiée de 
reprocher au gouvernement l’absence de débat 
public sur un projet aussi important. “Les...ti­
ques à l’école”, document dont LE SOLEIL 
publie aujourd’hui les principales conclusions, 
dénonce, après bien d’autres, le caractère d’im­

provisation de ce programme “préparé en ca­
tastrophe”, disait Claude Ryan, le critique de 
l’Opposition libérale en matière d’éducation.

L’ordinateur peut révolutionner la pé­
dagogie; mais il ne le fait pas nécessairement, 
note la CEQ qui observe qu’on peut tout aussi 
bien perpétuer l’enseignement traditionnel en 
utilisant une technologie de pointe. Et c’est 
exact. Le texte qui défile à l’écran peut être le 
même que celui, hier, reproduit sur stencil. 
Voilà donc reposé le problème toujours pré­
sent de la formation des maîtres.

Dans le plan du Dr Laurin, l’initiation des 
enseignants à l’informatique se bâclera à l’in­
térieur d’un stage de 45 heures. On dit même 
que souvent deux jours suffiront. Le ministre 
qui prend une telle décision n’a certainement 
jamais pianoté sur le clavier d’un ordinateur. 
De passage récemment au SOLEIL, le ministre 
de l’Education s’est dit pourtant “très préoc­
cupé” par le problème de la formation des 
maîtres. Et “je m’en suis ouvert à l’université 
du Québec”, a-t-il ajouté.

Dès janvier, le président de l’UQ, Gilles 
Boulet, insistait sur l’urgence de la formation 
et du perfectionnement des enseignants qui 
devront, entre autres, disait-il, initier les en­
fants à Tutilisation de l’ordinateur. Où, quand 
et comment se fera cet apprentissage? Nul n'a 
l’air encore de le savoir.

Nous sommes en juin. Et c’est en sep­
tembre, faut-il le rappeler, que tout doit 
commencer. Le monde scolaire québécois s’est 
senti plongé dans la plus grande improvisation, 
constate le document de la CEQ. On le serait à 
moins. L’improvisation est un mot pourtant 
qui fait horreur au ministre de l’Education. 
Racontons-lui plutôt la fable de la mal­
heureuse cigale.

,

revue de presse _
Clark!

Les Tones doivent reconnaître 
que, dans son ensemble, la cam­
pagne au leadership s’est avérée un 
succès appréciable. Une anicroche à 
retenir, toutefois, le Parti conser­
vateur n'a pas réussi à repécher un 
leader supérieur à celui qu’il pos­
sédait en janvier dernier.

Joe Clark n'a pas changé tout 
au long de cette campagne. Il de­
meure le meilleur organisateur au 
sein de cette formation politique et 
il est déterminé à ce que son parti 
conserve une politique centriste, 
celle qui lui permettra le mieux 
d’accéder au pouvoir et de bien 
servir le pays.

Il est toujours enclin à faire des 
promesses téméraires pour s’attirer 
la faveur de certains groupes: cette 
fois-ci il a fermement promis au 
Québec pleine compensation si la 
province opte de dénoncer tout 
nouvel amendement cons­
titutionnel. Il n'aura jamais les at­
titudes d’un homme d’Etat mais il 
ressemble de plus en plus à un 
politique qui sait ce qu'il fait.

Compte tenu des 20 dernières 
semaines de campagne... personne 
ne peut prétendre mieux que Joe 
(. lark au leadership

The Winnipeg Fro* Pros*
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Un retour dans le passé du SOLEIL
jtÉi Claude 

masson

Le 375e anniversaire de la 
ville de Québec est une ex­
cellente occasion de faire un re­
tour dans le passé et de répondre 
on même temps à bon nombre de 
questions posées sur les origines 
du SOLEIL.

Première trouvaille: saviez- 
vous que Québec aux 18e et 19e 
siècles, a possédé des journaux 
aux titres actuels: The Gazette. 
La Presse et le Journal de Qué­
bec?

The Gazette, fondée en 1764. 
fut le premier journal de la ca­
pitale. un hebdomadaire bilingue 
lancé avec 150 abonnés pour une 
population de 8.000 habitants.

La Presse, de Québec, un 
quotidien conservateur né en 
1883. a vu le jour un an avant la 
fondât ion de La Presse de Mont­
réal. Malneureusement. ce quo 
tidien du soir de Québec a vécu

moins que le temps des roses: à 
peine une semaine.

La capitale a aussi connu un 
premier Journal de Québec de 
1842 à 1889. Il fut tour à tour 
hebdomadaire, bihebdomadaire, 
tnhebdomadaire et finalement 
quotidien durant quatre ans. jus­
qu’à sa disparition

Et LE SOLEIL? Créé en 
1896. il a eu comme pré­
décesseur. 16 ans plus tOt. l’E­
lecteur à l’été de 1880

La presse identifiée libérale 
était aux abois Le National était 
disparu en 1879 et l’Eclaireur en 
mars 1880 tandis que La Patrie et 
l’Union, deux journaux d’un rou­
ge trop vif. inquiétaient le clergé.

Les libéraux ressentaient le 
besoin d’un journal orthodoxe, 
qui afficherait un libéralisme mo­
déré et rassurant. Ils décidèrent 
de fonder l’Electeur.

Dans le troisième tome de 
leurs volumineuses recherches 
sur “La presse québécoise, des 
origines à nos jours". André 
Beaulieu et Jean Hamelm ra 
content à grands traits l’histoire 
de l’Electeur et de son suc­
cesseur. LE SOLEIL d’aujour- 
d’hut

Dès sa parution, l’Electeur 
défend vaillamment les couleurs 
libérales. Il s’en prend au grand 
argentier du Parti conservateur 
et confident d’Adolphe Cha- 
pleau. Louis-Adélard SénécaL 
qu’il stigmatise dans un article 
demeuré célèbre. “La caverne 
des 40 voleurs", et qui donna lieu 
à un procès non moins célèbre

Jusqu’en 1936. LE SOLEIL 
jouit du statut de journal officiel 
du Parti libéral et en épouse 
aveuglément toutes les causes 
Tour à tour, les chefs libéraux en 
sont les directeurs et les censeurs 
politiques.

Eté 1936 à 1948. le journal 
demeure fidèle à ce parti dans sa 
page éditonale mais fait montre 
de plus d’objectivité dans l’in­
formation.

Au cours de sa carrière pres­
que centenaire, le journal 
connaît plusieurs enses. La pre­
mière résulte d’un affrontement 
avec le clergé, en 1896. En jan­
vier. l’Electeur fustige l’in­
gérence cléricale dans les élec­
tions de Charlevoix; en mai. il 
approuve le règlement Green- 
way-Launer: enfin, en décembre 
de la même année, il publie des

extraits d’un ouvrage de Lau­
rent-Olivier-David. “Le clergé 
canadien, sa vie, son oeuvre”, 
que les évêques avaient interdit.

Tant d’audace attire sur l’E­
lecteur les foudres de l’épiscopat 
qui en interdit la lecture à ses 
fidèles. Pour sortir de l’impasse, 
les administrateurs changent le 
nom de l’Electeur pour celui de 
LE SOLEIL censurent les édi­
toriaux et ordonnent aux ré­
dacteurs d’utiliser un ton modéré 
et d’éviter les questions trop brü 
lantes.

Le premier numéro du SO- 
LEIL paraît le lundi 28 décembre 
1896. Ce sera la grande paix pour 
des années. MM. Beaulieu et Ha- 
melin sautent aux années 1960.

Au début de la révolution 
tranquille, les besoins et les pro­
blèmes nés de la concurrence et 
du développement technologique 
engendrent une autre ense: LE 
SOLEIL ne pouvait plus faire 
face à la situation.

La famille du colonel Oscar 
Gilbert, consciente que ce quo­
tidien était au service de l’ag­
glomération québécoise, désirait 
que LE SOLEIL demeure la pro­
priété d’intérêts locaux.

En 1969. M. Gabriel Gilbert 
émet de nouvelles actions mais 
conserve le contrôle absolu de 
l’entreprise. Cette restruc - 
turation financière et ad­
ministrative assure l’expansion 
du journal pour quelques années.

De nouveaux problèmes sur­
gissent en 1973. La famille Gil­
bert annonce quelle est prête à 
vendre LE SOLEIL aux intérêts 
Paul Desmarais—Power Cor­
poration. comme le confirment 
“La lutte pour l’information’’ de 
Pierre Godin et un article sur “La 
discrète ascension de Jacques 
Francoeur” dans le mensuel 
Commerce du mois de juin.

LE SOLEIL après beaucoup 
de discussions, passe aux mains 
du groupe Unimédia de M. Jac­
ques G. Francoeur. qui en de­
meure le propriétaire au­
jourd’hui.

"Faire l’histoire du SOLEIL 
selon MM. Beaulieu et Hamelin. 
ce serait faire en même temps 
l’histoire de la presse québécoise. 
C’est pourquoi LE SOLEIL mé­
riterait qu’on lui consacrât une 
monographie”. Peut-être un pro­
jet pour le centenaire de notre 
quotidien, dans 13 ans?

revue de presse _ 
Crosbie

On est presque unanime à ad­
mettre que trois candidats ont des 
chances de victoire. Les cinq autres 
sont là pour figurer ou pour toute 
autre raison, sachant qu’ils seront 
tout au plus d’ex-candidats.

I os trois premiers, va sans dire, 
sont Joe Clark. Brian Mulroney et 
John Crosbie. Il ne nous appartient 
pas de dire aux Tones qui choisir. Il 
n’en demeure pas moins qu’il y a 
deux mois nous avons laissé en 
tendre que John Crosbie offre aux 
conservateurs l’intégrité et les ca­
pacités intellectuelles requises d’un 
chef de parti et d’un futur premier 
ministre.

M. Crosbie possède l’expénen- 
ce, la personnalité et l’intelligence 
pour occuper ces deux postes. Sa 
campagne fut brillante et n’a au­
cunement été teintée de faux pas ou 
d’attaques malicieuses. Selon nous, 
il a abordé les problèmes du pays 
avec un style et une dignité su­
périeurs à ceux de ses adversaires

Les conservateurs ont passé 
sept années sous la férule de Joe 
Clark et c’est assez. Brian Mulroney 
n’a pas d’expénence politique et. à 
l’extérieur du Québec, ses appuis ne 
sont pas considérables.

Si un de ces deux derniers de­
vait remporter, les divisions ne fe­
raient que se perpétuer à l’intérieur 
du PC.

The Fredericton Oleaner

Anti-P.E.T.
L’expénence parlementaire et 

ie bilinguisme sont des atouts ma­
jeurs pour tout individu mais ils ne 
doivent pas être des conditions 
préalables au leadership conser­
vateur.

II est vrai que Joe Clark pour 
rait vaincre Pierre Trudeau (qui ne 
le pourrait?), mais les sondages in 
diquent qu’il demeurerait dans l’Op­
position s’il se mesurait à Turner

Si les délégués au congrès 
conservateur croient, comme nous, 
que plusieurs des problèmes que 
connaît notre pays procèdent de la 
politique du Parti libéral et non 
seulement de la philosophie per­
sonnelle de Trudeau, ils doivent op­
ter pour un leader qui peut gagner 
une élection nationale sans dé­
pendre du vote anti-Trudeau. En 
d’autres mots, un leader qui peut 
vaincre le successeur de Trudeau.

Th« Victoria Tlmaa-Colonlat

Pour Joe
M. Clark a prouvé qu’il est le 

candidat le plus fiable. Il est sorti 
plus fort d’une campagne toute en 
douceur au cours de laquelle il ne 
s’est jamais engagé dans des débats 
controversés.

Il est aussi le seul à prétendre à 
des appuis dans toutes les régions 
du pays. Au Québec, il a réalisé des 
gams qui pourraient éven­
tuellement se traduire par l’élection 
de quelques députés conservateurs. 
Il comprend le pays et est capable 
de former le type de coalition né­
cessaire pour vaincre les libéraux. 
Nous croyons qu’il pourrait de nou­
veau représenter le meilleur choix 
chez les conservateurs.

Th* Vancouver Sun

Et Brian
La longue campagne au lea­

dership conservateur en est à ses 
derniers milles. Le Parti pro­
gressiste-conservateur du Canada 
se doit d’examiner prudemment les 
candidatures de Joe Clark et de 
Brian Mulroney. deux hommes pos­
sédant des talents, une expérience 
et une crédibilité bien à eux et qui 
visent tous deux à diriger l’Op­
position parlementaire et éven 
tuellement à former le gou­
vernement canadien.

Il y a sept ans. lorsque les 
Tones ont choisi un successeur à 
Robert Stanfield. The Globe and 
Mail a appuyé M. Clark, M. Mul­
roney et Mlle Flora MacDonald. 
Mlle MacDonald n’est mal­
heureusement pas dans la course, 
cette fois-ci

MM Mulroney et Clark, tou­
tefois. réclament de nouveau la 
confiance des membres du PC et les 
deux hommes sont aujourd’hui plus 
qualifiés qu’en 1976 pour assumer 
des fonctions qui requièrent de leur 
titulaire un jugement infaillible et 
un travail de tous les instants.

Th* Toronto Globo and Mail

>
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--------- La culture--------
Radio-Canada se fait
attendre en Gaspésie
(Lettre adressée à .Vf. Jacques D. 
Landry, directeur de Radio-Ca­
nada. à Xlatane)

Je ne vous apprendrai rien 
sur l'importance que la radio et 
la télévision ont joué sur le dé­
veloppement des communautés 
qui bénéficient de ces services. 
J’espère aussi que je ne vous 
apprendrai pas que bon nombre 
de municipalités en Gaspésie 
sont très mal desservies à ce 
niveau.

J'ai grandi dans l une de ces 
municipalités, j'en suis sorti et 
j’y reviens. Pendant plus de cinq 
ans j’ai travaillé pour la société 
Radio-Canada et je suis en me­
sure de dire à quel point elle est 
fière de son plan de rayon­
nement. Le Grand-Nord ca­
nadien comme de petites 
communautés francophones des 
Prairies sont bien desservis par 
Radio-Canada, mais le petit coin 
de pays où j’habite semble faire 
partie de la zone grise dudit plan.

En fait, j’habite Saint-Alexis 
de Matapédia dans le comté de 
Bonaventure. mais les mu­
nicipalités environnantes vivent 
à peu près la même situation. 
Avec un peu de chance, quand 
les vents soufflent du bon bord, 
quelques familles de L'Ascension 
peuvent syntoniser CJBR Ri- 
mouski ou CBGA Matane. si

leurs maisons se situent sous le 
courant d'ondes MA Quelques 
privilégiés, peuvent syntoniser 
Radio-Canada Moncton ou 
SION-FM de Rivière-du-Loup. 
Pour ce qui reste de la po­
pulation. on s'est habitué au gri- 
chage de CHNC New Carlisle

Donc la région que j’ai pré­
cédemment identifiée n'est des­
servie au plan de la télévision 
que par CHAU-TV Carleton. une 
station privée retransmettant 
une programmation mixte de 
Radio-Canada. Télé-Métropole et 
Radio-Québec.

Au plan de la radio, c'est 
encore pire, puisque nous ne 
sommes desservis par aucun pos­
te diffusant une qualité sonore 
acceptable.

Devrons-nous attendre d’ê­
tre branchés sur le câble ou la 
télévision payante (ce qui risque 
d’être long) ou encore de se mu­
nir d'antennes hyperboliques, 
pour avoir un minimum de ser­
vices?

En cette Année mondiale 
des communications, ce sont là 
quelques considérations sur une 
situation que je juge inac­
ceptable et je souhaite que le 
service d'ingénierie de Radio-Ca­
nada fasse diligence afin de 
combler cette lacune.
Mario Martin
Salnt*Alaxia da Matapédia

La paix, quelle paix?
Reagan envoie de plus en 

plus d’armes aux dictatures mi­
litaires d'Amérique centrale. 
Pour empêcher que des armes y 
parviennent. Quelle hypocrisie! 
Trudeau loin de critiquer Reagan 
la gâchette, lui prête main-forte 
en ouvrant le territoire canadien 
pour qu’il teste ses missiles. Les 
dirigeants de nos pays acceptent, 
sous prétexte de défendre la 
paix, de dépenser des milliards 
pour construire des machines de 
guerre meurtrières. Ils affirment 
que le seul moyen de faire la paix 
c'est de préparer la guerre. Toute 
l'histoire a cependant montré, 
que lorsque les gouvernements 
préparent la guerre, c’est pour la 
faire.

Ceux et celles qui luttent 
pour la paix sont qualifiés (es) 
d’“irresponsables”. Leurs actions 
sont dénoncées comme faisant le 
jeu de l’ennemi. Pourtant, la lut­
te pour la paix, c’est la lutte pour 
que l'humanité ait un avenir 
créateur.

En réalité, la paix mondiale 
est devenue menaçante pour les 
classes dominantes. Elles y 
voient une restriction de leurs 
marchés parce que la lutte des 
peuples pour leur libération leur 
ouvre désormais la possibilité 
d’un développement qui s’appuie 
sur leurs propres forces. L’ar­
mement nucléaire peut être lo­
gique pour des gouvernements 
qui ne visent qu’à s’imposer 
comme les maîtres du monde 
mais, pour les peuples de la terre.

cette logique du “après moi le 
déluge" est criminelle et doit être 
dénoncée.

Dans la course aux ar­
mements, les gouvernements im­
périalistes développent des ar­
mes conventionnelles, chi­
miques, bactériologiques, des gaz 
neurotoxiques. On ne peut donc 
pas s’attendre à ce que le flam­
beau de la guerre s’éteigne de 
lui-même. La conquête de la paix 
exige la mobilisation massive 
contre toute initiative des pou­
voirs publics et des compagnies 
d'armements qui préparent la 
guerre.

Ce n’est que cette pression 
large et populaire des tra­
vailleurs et des travailleuses, des 
femmes, des jeunes et des sans- 
emploi qui peut amener des so­
lutions de paix. On ne peut 
compter sur les gouvernements 
actuels pour créer des emplois au 
lieu de construire des “Cruise” 
ou des usines d’armements 
comme à Saint-Augustin.

La paix ne viendra que si 
nous nous opposons aux guerres 
d'agression, si nous refusons la 
propagande haineuse et chau­
vine contre les peuples de la 
terre et si nous nous prononçons 
contre le militarisme arrogant 
qui veut s’imposer dans nos so­
ciétés.

Guy Roy ot Bornard Rloux 
pour dos Groupes 
de solidarité 
internationale, Québec
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Une action indigne du MAC
Après deux ou trois essais 

tentés depuis quelques années, 
on a enfin réussi à fermer le 
centre de documentation du mi­
nistère des Affaires culturelles, 
sur la Grande-Allée, à Québec 
Tout ceci s’est passé na­
turellement en douce, sans 
consultation avec les utilisateurs 
hors du ministère, lesquels n’ont 
pu cette fois protester contre 
l'élimination de cette collection 
exceptionnelle de références 
concernant notre patrimoine tel 
qu'ébauché dès 1937 par Gérard 
Morisset.

Chaque année, au-delà de 
6,000 chercheurs, étudiants, 
amateurs et spécialistes, col­
lectionneurs. proprietaires de 
maisons anciennes, trouvaient 
là, assemblé, un répertoire très

riche, d’ailleurs desservi par un 
personnel compétent. Photos an­
ciennes, plans divers. 20,000 dia­
positives. 500 catalogues, des re­
vues. des monographies, cartes 
histonques, photos aénennes et 
le récent macro-inventaire, etc., 
couvrant tout le territoire du 
Québec, pouvaient être fa­
cilement consultés sur place.

Une partie de la collection 
sera envoyée aux Archives na­
tionales, donc sans personnel 
spécialisé et de plus très dif­
ficilement accessible; une autre 
partie de la documentation ira au 
centre des dossiers du service de 
patrimoine, donc totalement 
inaccessible au public, et la der­
nière partie, sans doute la plus 
grande, ira en régions. Evi­
demment cette dernière opé­

ration était la plus urgente et 
depuis quelques jours certains 
documents sont déjà rendus à 
Montréal.

Qu'on pense à mieux des­
servir les régions, personne ne 
s'oppose à cela, mais avec les 
moyens techniques que nous 
possédons aujourd'hui dans le 
domaine de la transmission et de 
la reproduction des documents il 
est totalement insensé de dis­
perser aux quatre vents cette 
collection, se livrant ainsi à un 
égoïsme local sténle et borné qui 
ne peut qu’affaiblir séneusement 
notre sens de la conscience col­
lective nationale.

Il est d'ailleurs inconcevable 
qu'un gouvernement et un mi­
nistre des Affaires culturelles qui

se disent québécois permettent 
cette dilapidation irraisonnable 
de cet outil essentiel à la conser­
vation de notre patrimoine, 
comme si le “patrimoine à bâtir" 
(!) ne devait pas prendre racine 
aux sources culturelles de notre 
passé.

La perte de ce centre de 
documentation, c’est vraiment 
l’image d’une abdication béate; 
nous sommes assez stupides 
comme peuple, pour nous offrir 
nous-mêmes le chemin d’une 
clochardisation culturelle qu’on 
nous prépare d'ailleurs de longue 
date.

André Robltalll* 
archltecte-urbxnfst* 
université Levai

Un cri du coeur!
Que deviendront nos mo­

numents anciens les plus at­
tachants: église de Sainte-Foy, 
église Saint Patrick dans le 
Vieux-Québec, église Saint- 
Pierre de nie d'Orléans?

Dans la région de Québec, 
la lutta pour la récupération des 
vestiges de i église de Sainte- 
Foy n'est pas la seule lutte qui a 
canalisé de multiples im­
plications de citoyens, drainé 
mille énergies et exigé des ef­
forts inouïs pour faire compren­
dre à des gens peu soucieux 
du patrimoine l’importance mê­
me de ces vestiges.

La question qui se pose 
actuellement à Sainte-Foy ne 
serait-elle pas la suivante: “Une 
viiie si importante qui a peu de 
vestiges de son histoire an­
cienne peut-elle rai­
sonnablement se “payer’’ ie 
sauvetage des ruines du vieux 
tempie?"

Pour ma part, je oense que 
te projet parrainé par la Société 
d'histoire apparaît comme des 
plus louables.. i( reste à vendre 
l’idée... Une idée qui reprend 
grosso modo celte qu’a réalisée 
à l'université Laval le plan de 
réaménagement de ia chapelle 
du grand séminaire... Et pour­
quoi pas à Sainte-Foy faire de 
même?

Mais, dans la région, des 
souvenirs douloureux me vien­
nent en tète. J’aimerais ici tes 
évoquer pour faire saisir l’am- 
pteur de l’impassible attitude 
collective.. ou décisionnelle, à 
ses heures! Connaissez-vous 
l’histoire de l'église Saint Pa­
trick dans le Vieux-Québec: 
c’est aujourd’hui un terrain de 
stationnement... à l’intérieur de 
ses ruines. Oh! le dernier sa­
cristain étant mort, te temps 
passa, le feu ia ravagea ensuite; 
puis on ne réussit point à sau­
ver les restes de l’église, qui 
avait si longtemps identifié l’his­
toire passionnante des Irlandais 
catholiques de Québec. Moi, je

n’ai jamais osé y aller sta­
tionner.

Puis l'histoire continue... on 
appelle ça le présent: j'habite à 
Saint-Pierre, île d’Orléans, on 
m’a dit que l’église ancienne y 
est la plus vieille de rite (1716). 
Lisez donc un monsieur Luc 
Noppen. un monsieur Pierre- 
Georges Roy. etc... Mais nous y 
voilà... “église à vendre" La 
surveiiiante. une bonne dame 
qui vend de l’artisanat à ia sa­
cristie... la croix ancienne du 
clocher, tombée... plantée de­
vant le vieux presbytère par le 
voisin au bon cœur qui croit à 
ta valeur du patrimoine. Re­
gardez bien l’église côté sud- 
est, de vieilles pierres commen­
cent à s en détacher Ma ques­
tion: “Sera-t-eite sauvée avant 
que te pire n’arrive?"

...Dans te Nord de Montréal 
une église sert à l’orchestre 
symphonique pour ses ré­
pétitions... rue Saint-Jean, fau­
bourg Saint-Jean-Baptiste, une 
église anglicane a aussi été 
avantageusement et très soi­
gneusement consacrée en lieu 
paisible, comme succursale de 
la bibliothèque... ainsi des pro­
jets peuvent être conduits à bon 
terme et ailler l’utile au pa­
trimonial.

Alors, pour conclure sur 
une note pas trop sceptique, 
j’ajouterais ceci: Si une “bonne 
société"... d’histoire se lamente 
un peu. pourquoi ne pas nous 
lamenter aussi un peu avec elle, 
avant que nos vestiges anciens 
disparaissent tous... bulldozers 
en tête de procession? Et il me 
semble qu’il faille mettre en va­
leur incessamment, à Québec. 
Saint Patrick, à Sainte-Foy, l’é­
glise bien connue, et à Saint- 
Pierre trouver un acheteur 
consciencieux et riche de cultu­
re. Aidons-nous un peu et 
crions à nos gouvernants de 
faire tout leur possible pour 
sauver te patrimoine.

Jean-Y. Simard
Saint-Pierre d’Orléans

El U«»T«
DIBâfiAfiPEDACOCItUE IM.
2299. Versant-Nord.
Sainte-Foy. tél 688-1943
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3% LORSQUE VOUS PAYEZ COMPTANT.

Carte* Mastercard at Visa acceptée*
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La BD à la nouvelle 
Bibliothèque centrale

(En réponse à la lettre de Ma­
dame Odette Delisle parue dans 
"La page des lecteurs" du 17 mai 
intitulée "La BD à la nouvelle 
bibliothèque")

Je vous remercie d’avoir 
écrit dans un “esprit constructif 
comme vous le mentionnez si 
bien à propos de l’ouverture de la 
nouvelle Bibliothèque centrale 
de Québec.

Vous avez constaté, comme 
des dizaines de milliers de per­
sonnes, que cette nouvelle Bi­
bliothèque centrale offre non 
seulement beaucoup d’espace 
mais également toute une pa­
noplie de services: vidéothèque, 
phonothèque, section gens d’af­
faires, section livres rares, etc.

Le secteur des enfants, 
quant à lui, représente aussi un 
heu où les enfants de 0 à 12 ans 
peuvent s’installer à leur aise 
Les personnes âgées de 13 ans et 
plus peuvent emprunter des ban­
des dessinées mais ne peuvent 
s’asseoir ou utiliser les bancs ou 
sièges conçus et fabriqués à l’é­
chelle des enfants.

A cause de sa mission édu­
cative et culturelle, le secteur des 
enfants offre une collection à la 
fois diversifiée et de qualité. 
C’est la raison pour laquelle vous 
y trouverez le Jardin des contes 
(éditeurs québécois et eu­
ropéens), la Rue de la connais­
sance (volumes documentaires), 
la Galerie des romans (pour lec­
teurs et lectrices avancés), le 
Carrefour des sons (disques de 
toutes sortes), la Place du village 
(aire d’activités), ainsi que l’A­
venue des bandes dessinées

Vous comprendrez sans 
doute que cette avenue se doit 
de répondre à tous les goûts et à 
toutes les fantaisies des enfants.

On peut y trouver tout près de 
300 séries différentes. Les col­
lections “Lieutenant Blueberry", 
“Philémon" et “Bruno Brazil" 
sont lues et appréciées par les 
adultes et par les enfants. 
Comme vous le dites si bien, les 
bandes dessinées varient en qua­
lité d’un auteur à l’autre. D’in- 
tcrdire l’accès à ces séries aux 
enfants représente pour nous 
une forme de censure injustifiée 
et irréaliste.

Par ailleurs, afin de desservir 
les adultes qui désirent em­
prunter des bandes dessinées, la 
Bibliothèque centrale a une "bé- 
déthèque” au premier niveau. 
Plusieurs collections s’y trou­
vent: Achille Talon, Astérix, Gas­
ton Lagaffe, Boule et Bill. Martin 
Mitan, Spirou, Tintin. etc. Il ar­
rive cependant que plusieurs vo­
lumes d’une même collection 
soient prêtés. C’est pourquoi 
nous avons acheté les collections 
les plus populaires en plus gran­
de quantité. Nous essayons d’a­
juster notre collection en fonc­
tion des demandes et besoins des 
usagers.

Phlllpp* SauvagMu
directeur
Bibliothèque centrale
do Québec
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Quebec. Le Soleil, samedi 11 juin 1983

Des arrivages constants 
de fruits et légumes frais

Madame Lise Pamerleau 
615, 63e Rue est 
Charlesbourg

“J'en avais entendu parler, c'est pour ça que j'ai voulu 
vérifier si c’était mieux que l’autre grand supermarche 
où j’allais avant.

J'aime bien ça! C’est beau et les prix sont bons. C’est 
grand, c’est propre.

Je vais revenir!”

FRUITS ET LÉGUMES: TOUT SIMPLEMENT MERVEILLEUX
GROSSES
BANANES
IMPORTÉES

kp Ib

TOMATES ROSES 
DE SERRE
Ontario Canada no 1

kg Ib

.86.391 21.8.99

FRAISES
FRAICHES
Californie. Canada no 1

1 chop.

ORANGES
VALENCE
Californie, grosseur 113

dz

CONCOMBRES 
SANS GRAINES
Canada no 1 ‘'Moyens"

CHAMPIGNONS 
FRAIS • BLANCS
Culture canadienne

kg 1b

43.01"
BACON — BOEUF

JUBILÉE 1 HACHÉ
RÉGULIER

500 g kg Ib

149 — 079 125
1 . md • JL •

VIANDES FRAÎCHES: UN GRAND CHOIX
SAUCISSES b 
FUMÉES
"Maple Lodge Farms

454 g

POULETS
FRAIS
CATÉGORIE "A"
2-3 Ib

kg lb

l9.2.87

ÉPAULE
DE PORC
FUMÉE

kg Ib

246 1107
ù . JL »

DINDES
SURGELÉES
Catégorie Utilité 
8-16 Ib

kg Ib

21.4.97
PRODUITS CONNUS, FORMATS RECHERCHÉS

VIDÉTERSIF
EN POUDRE
Tide

Bte 6 litres

Q49
O •

CAFÉ
INSTANTANE
Nescafe

Pot 10 oz

125
Tt «

BRIQl'ETTES 
LIGNO BRAISES
Produit du Quebec

4 kg

99

ESSUIE
TOUT
Hi-Dri

2 roui.

COCA-COLA
PEPSI-COLA
SEVEN-UP
Bout consignées 
6x750 ml

tJ CREME 
GLACÉE
Frontenac

Cont. 2 litres

64 E

MARGARINE 
DURE
"La Québécoise'

Zj Essaran 16 oz

EAU
GLACÉE
Kisko

720 ml

SOUPE AUX 
TOMATES
Aylmer

Bte 10 oz

JUS DE 
POMME
Rougemont

Ble 48 oz

PAINS HOT DOG 
ou HAMBURGER
Bonus 12

JUS DE 
TOMATE
Heinz

Bte 48 oz

VRAC, LE PLUS GRAND CHOIX À QUEBEC: 500 PRODUITS
POIVRE
NOIR

— kg Ib
e49 949
U. Ù .

BEURRE
D’ARACHIDES
Cremeux ou croquant

kg Ib

21.8.99

CONFITURES 
DE FRAISES
ou framboises avec pectine

kg Ib

240 J09

RAISINS
SULTANAS
"4 Crowns"

ks Ib

SUCRE BLANC LJ 
GRANULÉ

Ib

CASHEWS
ENTIERS
Rôtis et sales

kg Ib

24.# rm64.29i 11? 4"
SACS FOURNIS GRATUITEMENT
Carrefour Beauport

SORTIf
BOURG ROYAL

SUPER
CARNAVAL /

ST 0AVI°

Les prix de Super 
Carnaval, tels qu’ils 
apparaissent ici, ne sont 
pas des prix spéciaux. 
Vous pouvez en 
bénéficier tous les jours 
Ils seront maintenus 
tant que nos sources 
d’approvisionnement 
nous le permettront.

HEURES P’Ol VERTl RE:
Lundi au mercredi 9h00 à 18h00 
Jeudi et vendredi 8h30 à 21hOO 
Samedi 8h30 à 17HOO

...de l’économie à la grandeur, 
un choix à la hauteur.

0t


